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  La Visitation 
 
 L’an passé, à la même époque, je vous invitais au « tourisme spirituel » pour vous encourager à découvrir les richesses du 
patrimoine religieux du Couserans  à travers les nombreux services que nous proposions durant l’été. Cette année, toujours dans 
ce même esprit, je voudrais vous inviter à aller plus loin. Quand je dis « plus loin », je ne parle pas de distance mais de profon-
deur. Je vous propose de vous inspirer de la Visitation. Par le message de l’ange Gabriel, la Vierge Marie vit une expérience spiri-
tuelle très forte en apprenant qu’elle serait la mère du Sauveur. Elle apprend aussi que sa cousine Elisabeth vit une expérience 
similaire. Logiquement elle se met en route pour visiter Elisabeth et partager avec elle ce qu’elle a reçu. C’est la Visitation. 
 Depuis quelques temps déjà, mais plus encore ces derniers mois, nous avons travaillé à la remise en place de petites ou 
moyennes communautés de foi sur notre territoire. Nous avons aussi vécu des expériences spirituelles réelles, personnellement 
ou en groupes. L’été est l’occasion  de faire une pause dans nos activités habituelles et de prendre le temps « pour autre chose ». 
Je vous propose cette année d’entrer dans cet esprit de la Visitation  pour découvrir non seulement des lieux insolites (et i ls sont 
nombreux dans notre territoire !) mais aussi, et peut-être d’abord, des frères et des sœurs, isolés ou rassemblés, qui vivent une 
expérience de foi similaire à la nôtre. Venez joindre l’utile à l’agréable en découvrant à la fois un patrimoine, un coin de territoire 
et les personnes qui y vivent ou qui s’y retrouvent à l’occasion d’une fête locale, d’un pèlerinage ou d’une messe. Tout le monde 
doit se sentir concerné par une fête et tout le monde doit se sentir invité. Et du côté de celui qui reçoit c’est la même chose. 
 Nos communautés ont besoin de racines solides pour se construire. Ces racines ce sont toutes les opportunités de ren-
contres et de liens. Nous avons besoin de nous apprivoiser c'est-à-dire « de créer des liens » comme l’enseigne le Renard au 
Petit Prince. Profitons de ce temps plus libre de l’été pour aller visiter le voisin un peu oublié cette année ou le cousin avec qui les 
liens se sont un peu distendus. Si nous sommes distributeurs d’Effata, pourquoi ne pas en profiter pour le donner de main à main 
et d’échanger un moment, de faire un peu plus connaissance. Profitons des messes pour aller saluer tout le monde même si nous 
sommes un peu timides. Allons voir comment les autres vivent leur foi en participant à un office dans  la Vallée de Massat, le haut 
Couserans, le Castillonnais, le Volvestre, etc… 
 La rencontre et la « confrontation » avec l’autre, qu’il partage notre expérience de foi ou non, doit toujours être prise com-
me une opportunité d’enrichissement et non comme une épreuve. La véritable liberté, pour les chrétiens, se vit dans la rencontre 
de l’autre et de cet Autre qui est venu lui aussi à notre rencontre et qui s’est révélé à nous comme le Dieu d’Amour. 
Soyons donc vraiment libres cet été et réjouissons-nous de tout ce que nous allons partager ! 
 

Bon été à tous 
 

Abbé Bertrand de Sentenac 
 

 



 

Dieu. Mais s’il vous plaît : arrêtons de 
faire des commérages ! 

La Confirmation se 
reçoit une seule 
fois, mais le dyna-
misme spirituel 
suscité par la sain-
te onction est per-

sévérant dans le temps. Nous ne fini-
rons jamais de réaliser le mandat de 
répandre partout la bonne odeur d’une 
vie sainte, inspirée par la fascinante 
simplicité de l’Évangile. Personne ne 
reçoit la Confirmation que pour soi, 
mais pour coopérer à la croissance spi-
rituelle des autres. C’est seulement ain-
si, en nous ouvrant et en sortant de 
nous-mêmes pour rencontrer les frères, 
que nous pouvons vraiment grandir et 
ne pas simplement nous leurrer. Ce que 
nous recevons comme don de la part 
de Dieu doit être effectivement donné – 
le don doit être donné – afin d’être fé-
cond, et non pas enseveli sous le pré-
texte de peurs égoïstes, comme l’ensei-
gne la parabole des talents (cf. Mt 
25,14-30). 

La graine aussi, quand nous avons la 
graine dans la main, mais ce n’est pas 
pour la mettre là, dans l’armoire, la lais-
ser là : c’est pour la semer. Le don de 
l’Esprit Saint, nous devons le donner à 
la communauté. J’exhorte les confirmés 
à ne pas mettre l’Esprit Saint « en ca-
ge », à ne pas opposer de résistance 
au vent qui souffle pour les pousser à 
marcher dans la liberté, à ne pas suffo-
quer le feu ardent de la charité qui 
pousse à consumer sa vie pour Dieu et 
pour ses frères. Que l’Esprit Saint nous 
accorde à tous le courage apostolique 
de communiquer l’Évangile, par les œu-
vres et par les paroles, à ceux que nous 
rencontrons sur notre route. Par les 
œuvres et par les paroles, mais les 
bonnes paroles : celles qui édifient. Pas 
les paroles des commérages qui détrui-
sent.  

S’il vous plaît, quand vous sortez de 
l’église, pensez que la paix que vous 
avez reçue, c’est pour la donner aux 
autres : pas pour la détruire par les 

ragots. N’oubliez pas cela. 

 

© Traduction de Zenit, Hélène Ginabat 

Vie de l’Eglise 

Effata n°166 – Eté 2018 – page 2 

Enseignement du pape François. 6 Juin 2018 - Catéchèse sur la Confirmation 

Après la Confirmation, ne pas mettre 
 l’Esprit Saint «en cage»! 
« Recevoir l’Esprit Saint pour le donner aux autres » 

Chers frères et sœurs, bonjour ! 

Nous poursuivons notre réflexion sur le 
sacrement de la Confirmation, en consi-
dérant les effets que le don de l’Esprit 
Saint fait mûrir chez les confirmés, les 
conduisant à devenir à leur tour un don 
pour les autres. L’Esprit-Saint est un 
don. Souvenons-nous que, quand l’évê-
que nous donne l’onction avec l’huile, il 
dit : « Reçois la marque de l’Esprit Saint 
qui t’est donné ». Ce don de l’Esprit 
Saint entre en nous et fait porter du 
fruit, pour que nous puissions ensuite le 
donner aux autres. Toujours recevoir 
pour donner : ne jamais recevoir et gar-
der les choses à l’intérieur, comme si 
l’âme était un magasin. Non : toujours 
recevoir pour donner. Les grâces de 
Dieu se reçoivent pour être données 
aux autres. C’est la vie du chrétien. 
C’est donc le propre de l’Esprit-Saint de 
nous décentrer de notre moi pour nous 
ouvrir au « nous » de la communauté : 
recevoir pour donner. Nous ne sommes 
pas au centre : nous sommes un instru-
ment de ce don pour les autres. Com-
plétant dans les baptisés la ressem-
blance avec le Christ, la Confirmation 
les unit plus fortement comme membres 
vivants au corps mystique de l’Église 
(cf. Rite de la Confirmation, n.25). 

La mission de l’Église dans le monde 
procède à travers l’apport de tous 
ceux qui en font partie. Certains pen-
sent que, dans l’Église, il y a des pa-
trons : le pape, les évêques, les prê-
tres, et ensuite il y a les autres. Non : 
l’Église, c’est nous tous ! Et nous 
avons tous la responsabilité de nous 
sanctifier mutuellement, de prendre 
soin des autres. L’Église, c’est nous 
tous. Chacun a son travail dans l’É-

glise, mais c’est nous tous. 

En effet, nous devons penser à l’Église 
comme à un organisme vivant, compo-
sé de personnes que nous connaissons 
et avec lesquelles nous cheminons, et 
non comme à une réalité abstraite et 
lointaine. L’Église, c’est nous qui mar-
chons, l’Église, c’est nous qui, aujourd-
’hui, sommes sur cette place. Nous : 
voilà l’Église. La Confirmation lie à l’É-
glise universelle, dispersée sur toute la 
terre, mais en impliquant activement les 
confirmés dans la vie de l’Église parti-
culière à laquelle ils appartiennent, avec 
à sa tête l’évêque qui est le successeur 

des Apôtres. Et c’est pour cela que l’é-
vêque est le ministre originaire de la 
Confirmation (cf. Lumen gentium, 26), 
parce que c’est lui qui insère le confir-
mé dans l’Église. Le fait que, dans l’É-
glise latine, ce sacrement soit d’ordinai-
re conféré par l’évêque souligne son 
« effet d’unir plus étroitement à l’Église, 
à ses origines apostoliques et à sa mis-
sion de témoigner du Christ ceux qui le 
reçoivent » (Catéchisme de l’Église ca-
tholique, 1313). 

Et cette incorporation ecclésiale est 
bien signifiée par le signe de la paix qui 
conclut le rite de la Confirmation. En 
effet, l’évêque dit à chaque confirmé : 
« La paix soit avec toi ». Rappelant le 
salut du Christ à ses disciples le soir de 
Pâques, rempli de l’Esprit Saint (cf. Jn 
20,19-23) – nous l’avons entendu – ces 
paroles éclairent un geste qui « exprime 
la communion ecclésiale avec l’évêque 
et avec tous les fidèles » (cf. 
CEC,1301). À la Confirmation, nous 
recevons l’Esprit Saint et la paix : cette 
paix que nous devons donner aux au-
tres. Mais réfléchissons : que chacun 
pense à sa communauté paroissiale, 
par exemple. Il y a la cérémonie de la 
confirmation, et ensuite nous nous don-
nons la paix : l’évêque la donne au 
confirmé et ensuite, pendant la messe, 
nous l’échangeons entre nous. Cela 
signifie l’harmonie, cela signifie la chari-
té pour nous, cela signifie la paix. Mais 
que se passe-t-il ensuite ? Nous sor-
tons et nous commençons à dire du mal 
des autres, à « écorcher » les autres. 
Nous commençons les commérages. Et 
les commérages, c’est la guerre. Cela 
ne va pas ! Si nous avons reçu le signe 
de la paix avec la force de l’Esprit Saint, 
nous devons être des hommes et des 
femmes de paix et ne pas détruire, avec 
la langue, la paix qu’a faite l’Esprit. Pau-
vre Esprit Saint, le travail qu’il a avec 
nous, avec cette habitude du comméra-
ge ! Réfléchissez bien : le commérage 
n’est pas l’œuvre de l’Esprit Saint, ce 
n’est pas une œuvre de l’unité de l’Égli-
se. Le commérage détruit ce que fait 
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Vie spirituelle 

Le sacrement du baptême : une nouvelle naissance ? 

Depuis la veillée pascale, des 
petits enfants, des jeunes et des adul-
tes ont été baptisés. Parallèlement, 
nous vivons  dans une société qui rejet-
te tout rapport à Dieu en déifiant le 
corps à grand renfort de publicité et 
d’images montrant des corps d’athlètes 
ou de belles femmes qui laissent à pen-
ser que nous devons tous tendre vers 
cela pour être forts et bien dans notre 
condition dans cette société. Essayons 
d’y réfléchir quelque peu. 

Je ne vous apprends rien en di-
sant que nous sommes tous créés à 
l’image et à la ressemblance de Dieu 
qui nous a voulus ainsi dès le commen-
cement du monde (Gn 1,26). Cepen-
dant cet homme voulu par Dieu a préfé-
ré vivre de sa propre volonté plutôt que 
de vivre le commandement de Dieu : 
l’Amour.  

Eve, en écoutant le serpent et en 
invitant Adam à la suivre dans son che-
minement, a précipité l’homme dans la 
recherche de son ego. Depuis, nous 
savons tous ce que cette chute a provo-
qué : le renvoi du Paradis, la mort d’A-
bel par son frère Caïn, les combats en-
tre nations, l’idolâtrie, etc… Mais, c’était 
sans compter sur la miséricorde divine ! 
Dieu souffrait de voir sa création aller 
ainsi à sa perte. Il annonce d’ailleurs, 
dès la connaissance du péché originel, 
le salut qui viendra par la femme (Gn. 
3,15) : « Je mettrai une hostilité entre 
toi et la femme, […], celle-ci te meurtrira 
la tête, et toi, tu lui meurtriras le talon. »  

La Vierge Marie, nouvelle Eve, 
comme nous l’avons vu dans le n° 153 
de ce journal de mai 2017, nous donne, 
par son oui à l’ange Gabriel, le Messie 

tant attendu. Et nous découvrons dans 
les Évangiles que le Précurseur du 

Christ, Jean le Baptiste, vient annoncer 
la venue du Messie et demande à ses 
contemporains de recevoir le baptême 
de conversion. Enfin, il annonce égale-
ment que Celui qui vient derrière lui 
baptisera dans l’Esprit-Saint et le feu 
(Mt. 3,11). Jésus, avant de remonter 
vers le Père, commande aux Apôtres 
(Mt. 28,19) : « Allez ! De toutes les na-
tions faites des disciples : baptisez-les 
au nom du Père, et du Fils, et du Saint-
Esprit. » Pourquoi et que provoque ce 
baptême instauré par le Seigneur lui-
même ?  

Saint Jean-Paul II nous donne le 
sens de ce baptême dans le paragra-
phe 48 de son encyclique “ Dominum et 
vivificantem ˮ : « Ceux qui se convertis-
sent sont conduits par l’Esprit Saint 
hors du cercle du ʽ jugement ʼ et intro-
duits dans la justice qui se trouve dans 
le Christ Jésus, et qui s’y trouve parce 
qu’il la reçoit du Père, comme un reflet 
de la sainteté trinitaire. Telle est la justi-
ce de l’Evangile et de la Rédemption, la 
justice du Discours sur la montagne et 
de la Croix, qui opère la purification de 
la conscience par le sang de l’Agneau. 
C’est la justice que le Père rend au Fils 
et à tous ceux qui lui sont unis dans la 
vérité et dans l’amour. Dans cette justi-
ce, l’Esprit Saint, Esprit du Père et du 
Fils, qui ʽ manifeste le péché du mon-
de ʼ, se révèle et se rend présent dans 
l’homme comme Esprit de vie éternel-
le. »  

Le baptême et la confirmation 
deviennent ainsi l’accueil total de l’Es-
prit-Saint par les nouveaux baptisés qui 
sont réellement et totalement incorpo-
rés à l’Église qui, ne l’oublions pas, est 
le Corps mystique du Christ. En d’au-
tres termes, en recevant le baptême, 
nous sommes définitivement cohéritiers 
avec le Christ de la vie éternelle. C’est 
réellement une nouvelle vie qui s’ouvre 
à nous par ce sacrement que Jésus a 
voulu pour ses disciples. Pour vivre 
cette union avec le Christ, il suffit de 
nous aimer les uns les autres, comme 
le Christ  nous le demande et de partici-
per aux sacrements qui font vivre ce 
baptême : l’Eucharistie, la Réconcilia-
tion. 

Après avoir vu la manifestation 
de l’Esprit sur certains confirmés et 
baptisés, cette année, je puis vous as-
surer que nous ne sommes pas aban-
donnés par le Seigneur. Il opère des 
prodiges encore de nos jours, malgré 
nos nombreuses fautes (perte de la foi, 
recherche immodérée et inconditionnel-
le des plaisirs de la chair, de l’argent, 
etc…). Le Seigneur est bien vivant dans 
son Église et veille constamment sur 
elle.  

 Que ce temps de vacances 
nous aide à revenir ou à renaître 

dans l’Amour infini de Dieu. 

đ Hubert 
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'' Je suis le chemin, la vérité et la vie. ''  ( Jn , 14 – 6 ) 

III.  La vie. 
« Il y a vingt siècles, une nuit, par les 
sentiers pierreux des faubourgs de Jé-
rusalem, une troupe d’hommes du peu-
ple se dirigeait sous les étoiles vers les 
jardins en étages de la colline des Oli-
viers ; et l’un d’entre eux, à la stature 
puissante, disait aux autres, pour les 
consoler d’un départ imminent : '' Je 
suis le Chemin, la Vérité et la Vie ; et 
personne ne vient au Père que par 
moi.'' 
Quelques heures plus tard, Celui qui 
prononça ces paroles allait mourir sur le 

bois de la Croix '' pour nos péchés 
'' avant de ressusciter '' pour notre justi-
fication. '' (Romains 4,25) Après avoir 
accepté de partager notre condition 
terrestre, le Fils de l’homme a accepté 
de se confronter à l’épreuve de l’agonie 
et au scandale obscur de la mort. Sa 
mort aura été un combat, celui de l’a-
mour avec la haine, de la réconciliation 
et du pardon avec la division du men-
songe et de la violence, bref un combat 
entre la vie et la mort. Or la mort s’est 
trouvée vaincue sur le lieu même de 
son triomphe apparent. Une telle ma-
nière de mourir ne peut pas mourir. La 
mort du Christ est une œuvre de vie, un 
fruit de salut pour chacun de nous. 
C’est cette victoire sur la mort qui nous 
dit, depuis vingt siècles, que le Dieu du 
Vendredi Saint et du matin de Pâques 
est Celui des vivants et non pas le Dieu 
des morts. Saint Jean insiste dans son 
évangile à nous dire que dans le Verbe 
était la vie, (1,4) à nous répéter que 
« celui qui croit au Fils a la vie éternel-
le » (3,36) que le Père a donné « au 
Fils de posséder la vie en Lui-
même » (5,36 ) que le Fils de l’homme 
donne « une nourriture qui demeure en 
vie éternelle ». (6,27) 
Pierre peut donc confesser devant Lui : 
«  A qui irions nous ? Tu as les paroles 
de la vie éternelle » Jésus aussi s’iden-
tifie lui-même une nouvelle fois avec la 
vie : « Je suis la résurrection et la 
Vie » (11, 25) Dans cette courte phrase 
se trouve résumée toute la source de 
l’espérance humaine : Dieu créateur en 
nous créant, crée notre espérance. Il 
met en nous un appétit de liberté qui se 

trouve être déjà une participation à la 
liberté même de Dieu. Il est absolument 
libre parce qu’Il est l’Amour. Notre es-
pérance est donc celle de l’Amour. Vi-
vre et aimer, puisque Dieu est Amour, 
c’est exactement la même chose. En 
nous donnant la vie, Il nous donne de 
pouvoir l'aimer comme Il aime. Vivre de 
la vie de Dieu, ou aimer comme Il aime, 
c’est pareil. La vie présente, saturée d’ 
Amour est déjà, ici et maintenant, la Vie 
éternelle, ce qui fera dire à Saint Jean : 
«  Dès maintenant nous sommes en-
fants de Dieu. » 
Reste à définir la Vie éternelle du pré-
sent, de chaque jour qui s’ouvre. 
Ce n’est pas une vie qu’on subit, où l’on se 

laisse vivre mais une vie où on « fait la véri-

té » ( Jn 3, 21) Le vrai c’est le réel, le pré-

sent et non le passé. Si Dieu crée le réel, Il 

nous donne aussi le pouvoir de contribuer à 

cette création par notre implication person-

nelle, en nous associant à l’ Œuvre Univer-

selle pour le bien de tous puisqu’Il est 

Amour en plénitude. Cela revient à dire 

qu’au cœur des puissances temporelles, 

techniques, sociologiques, des responsabili-

tés, nous croyons à la puissances de l’Es-

prit. Au cœur, pas à côté, pas à la place de 

l’homme. Dieu est au cœur de notre activi-

té, Il n’est donc pas une énergie à côté ou au 

–dessous de nos énergies, Il est la Puissance 

de nos puissances, l’Energie de nos éner-

gies, l’Initiative de nos initiatives. 

Notre tâche est un don de Lui. Vivre avec 

Lui. Vivre avec Celui qui nous aime et 

qu’on aime, c’est cela la Vie, la vraie Vie, 

la Vie éternelle dès maintenant. Dans le 

présent. Un jour, cette Vie avec Dieu, cette 

intimité avec Lui, nous sera manifestée en 

plénitude ; nous toucherons alors à la Béati-

tude en pleine lumière. 

Notre chemin sur la terre est celui de la 
transformation ; transformer nos cœurs 
pour être transformés par Dieu. Etre 
transformés, c’est mourir et renaître. 
La mort n’est donc pas une fatalité, 
mais un moment nécessaire de toute 
croissance. Pas de moisson sans la 
mort du grain. Vivre une espérance, 
c’est mourir à un certain nombre d’habi-
tudes, consentir à l’avènement de nou-
velles structures environnementales. La 
vie réelle induit un sacrifice consenti et 
permanent. 
La mort du Christ est l’entrée de l’huma-
nité dans cette vie transformée. C’est la 
Croix qui opère la vraie désacralisation 
des puissances. C’est en voyant Jésus 
cloué à la Croix que nous savons, sans 
équivoque possible, ce qu’est la nature 
de la vraie Puissance, de la vraie Vie. 
Devant l’impuissance du Christ cloué, 

on ne risque plus de croire que Dieu est 
une Puissance de domination et qu’on 
se le rendra favorable sans la conver-
sion du cœur. 
Le chemin vers les vraies perspectives 
de la vie s’ouvre ici ; elles nous feront 
traverser des temps d’aridité ou certai-
nes nuits dont nous parle admirable-
ment Saint Jean de la Croix : des dé-
serts qui nous séparent de la Terre Pro-
mise. 
Notre marche vers la Lumière prendra 
du temps. Le temps c’est quoi ? Il laisse 
des traces sur le chemin que nous sui-
vons. Chacun suit les siennes, celles 
que nous identifie le Fils de l’homme.  
Il faut la prière de tous les instants, de 
demande et de remerciement. Elle ne 
s’exprime pas nécessairement avec des 
mots, mais elle est d’abord un regard 
du cœur, silencieux, qui contemple, tour 
à tour, le visage du Christ défiguré et 
transfiguré. Elle n'est jamais une fuite 
du monde mais un approfondissement 
du temps présent. 
Nous savons que les sentiers pierreux 
des faubourgs de Jérusalem conduisent 
vers la Lumière et vers la Vie. D’autres 
que nous en ont été les témoins. Que 
cette perspective, loin de nous faire 
perdre courage, nous renforce dans 
notre compréhension du sens de la 
Croix. Par le salut proposé en Jésus 
Christ, c’est, en définitive, la Joie qui 
sera victorieuse. 
Et puis, il est une flamme d’amour que 
nous pouvons allumer dans nos cœurs 
si nous souhaitons traverser plus aisé-
ment nombre d’épreuves sur le chemin 
vers Dieu, c’est l’invocation de Marie, la 
Vierge de l’Invisible et de l’Essentiel, en 
tout temps,  pour implorer sa maternelle 
protection. Demandons-lui de nous ac-
corder les aides de persévérance, de 
patience et de force nécessaires pour 
triompher avec elle dans les combats 
spirituels. 
Seul l’amour peut apercevoir Dieu, par-
ce qu’il est en son principe, libre et sans 
borne, et si nous le voulons, le Christ 
nous prendra avec Lui. 
Mais il faut le vouloir nous-mêmes. Nul 
ne peut faire le travail à notre place. Nul 
ne peut nous apporter l’eau des fontai-
nes éternelles sauf le Christ en person-
ne.  
 Acceptons le don de Dieu et la 
Vie jaillira. 
« Je veux que là où je suis, vous soyez 
avec moi. » ( Jn 17,24 ) 

     
   Marcel. 

 
 

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwj086DPtcLbAhWKbhQKHTRuCyMQjRx6BAgBEAU&url=http%3A%2F%2Fwww.godvine.com%2Fread%2Fsolar-eclipse-jesus-crucifixion-1723.html&psig=AOvVaw3i0R6GnPb7GbagNmw_viy0&ust=1528
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Catéchèse 

Suite de la formation sur l’Eucharistie  

L’Eucharistie et la Parole de Dieu. 
«Ne murmurez pas entre vous. Nul ne peut venir à moi si le Père qui m’a envoyé ne l’attire; et moi je le 
ressusciterai au dernier jour. Il est écrit dans les prophètes: Ils seront enseignés par Dieu. Quiconque 
s’est mis à l’écoute du Père et à son école vient à moi»(Jn6,43-45). Nous savons que Jésus a institué 
l'Eucharistie après trois ans de prédication et de formation de ses disciples avec des miracles et d'au-
tres signes à l'appui. C'était pour leur révéler le Père, son amour pour l'humanité et son plan de salut du 
monde. L'Eucharistie est donc l'aboutissement, l'accomplissement ou même l'achèvement de toute sa 
mission sur la terre. C'est pourquoi l'Eucharistie est inséparable de la Parole de Dieu. 

Remarquons que, même dans l'Ancien-
ne Alliance, avant la conclusion effecti-
ve de l'Alliance, Dieu a d'abord instruit 
le peuple par Moise pour lui donner la 
loi: presque 5 chapitres d'enseignement 
avant de communier au sacrifice de 
l'Alliance. Et le peuple exprime son Cre-
do à Dieu: «Toutes les Paroles que 
Yahvé a prononcées, nous les mettrons 
en pratique»(Ex24,3). Après ce Credo 
commencent les préparations des sacri-
fices et la communion( Ex24,4-11). Plus 
proche encore dans le Nouveau Testa-
ment, avant la multiplication des pains 
pour nourrir les foules, Jésus commen-
çait par nourrir leurs cœurs par un en-
seignement et souvent il n'était pas 
bref. Saint Marc nous le dit bien:« En 
débarquant, il vit une foule nombreuse 
et il en eut pitié, parce qu'ils étaient 
comme des brebis sans berger, et il se 
mit à les instruire longuement»(Mc6,34; 
Lc9,11). Pour Saint Jean, l'enseigne-
ment vient après avoir mangé - et que 
la foule le cherche - ou pendant un re-
pas ; nous connaissons bien le discours 
sur le pain de vie et l'enseignement qu'il 
donne à ses disciples pendant le repas 
du lavement des pieds. Jésus les ins-
truisait d'abord car il savait bien que 

«l'homme ne vit pas seulement de pain 
mais de toute parole qui sort de la bou-
che de Dieu»(Dt8,3). 

De même, la messe est faite de deux 
parties comme nous le savons de par le 
catéchisme et la pratique; et aucune 

des deux parties n'est à négliger: 
l'écoute et la méditation de la Parole de 
Dieu, suivie de la profession de foi et de 
la prière universelle qui est une prière 
de la communauté; et la partie où nous 
préparons et présentons nos offrandes 
qui seront consacrées avec le pain et le 
vin, suivie de la communion. Ne négli-
geons donc aucune des deux parties 
car elles sont toutes indispensables 
pour la vie des chrétiens que nous som-
mes. Dieu a besoin de nous parler com-
me à ses enfants et amis, comme à son 
épouse bien-aimée; il a besoin aussi de 
nous nourrir du Corps et du Sang de 
son Fils, une nourriture pour la vie éter-
nelle qui nous fortifie sur le chemin qui 
nous conduit vers la terre promise 
qu'est le Royaume de Dieu. C'est pour-
quoi, quand nous savons que nous al-
lons à la messe, nous devons éviter 
d'être en retard afin de ne pas manquer 
l’écoute de la Parole de Dieu. Dieu veut 
se donner à nous dans sa Parole et 
dans le Corps et le Sang du Christ. 
Ayons soif de Lui. Si nous avons encore 
des forces pour participer à la messe, 
allons-y, ne soyons pas paresseux. 
Dans l'Évangile, nous entendons des 
foules qui venaient de partout pour aller 

écouter Jésus ; ils parcouraient 
des distances et des distances 
et à pied ; pourquoi nous, nous 
ne voulons pas nous déranger 
pour aller vers Jésus, l'écouter 
et le recevoir? 

Nous avons vu que suivre la 
messe à la télévision ou partici-
per à une ADAP (Assemblée 
Dominicale en Absence du 
Prêtre), n'est pas participer à la 

messe. Dans les deux cas, nous pou-
vons écouter la Parole de Dieu, nous 
pouvons même communier mais nous 
ne nous sommes pas offerts avec le 
Christ ; il n'y a pas de sacrifice de nous-
mêmes offert, donc pas de messe ; il 

manque une dimension essentielle pour 
que ce soit une messe. 

Nous avons parlé de la messe mais elle 

est un mystère inépuisable, car dans 

les mains du prêtre, le Christ se fait 

encore une fois chair et se donne en 

sacrifice et en nourriture ; il vient habiter 

en nous et parmi nous. Nous verrons la 

prochaine fois la communion et l'adora-

tion eucharistique, avant de voir les 

fruits de l'Eucharistie. 

Abbé Jean. 

Relais d’adoration eucharistique 
Tous les jours de 9h à 18h 

à la chapelle du centre paroissial 
Le jeudi jusqu’à minuit 

Le 1er vendredi toute la nuit 
 

Entrée libre 

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwjyuMOC8urbAhVDbhQKHUUnDs8QjRx6BAgBEAU&url=http%3A%2F%2Feglisevangvosges.canalblog.com%2Farchives%2F2017%2F07%2F20%2F35491819.html&psig=AOvVaw1HJvXDIEQ-JVJ7JW-Blveh&


Effata n°166 – Eté 2018 – page 6 

Vie spirituelle 

I. Commentaire du Magnificat (Lc1,46
-55) écrit par l’un des inspirateurs de 
la Réforme, Martin Luther en 1521 .  
« … Pour bien comprendre ce saint 
cantique, il faut remarquer que la bien-
heureuse vierge Marie parle après avoir 
fait une expérience personnelle, dans 
laquelle le Saint-Esprit l’a illuminée et 
enseignée.(…) elle nous enseigne com-
ment on doit reconnaître, aimer et louer 
Dieu … 
M a r i e  i n d i q u e  p a r  c e  m o t 
(« magnificat ») quel va être le contenu 
de son cantique, à savoir les hauts faits 
et les grandes œuvres de Dieu, propres 
à fortifier notre foi, à consoler tous les 
humbles et à effrayer tous les grands 
de la terre. … 
Elle se dépouille elle-même et rapporte 
tout uniquement à Dieu dont elle a tout 
reçu. Elle a, certes, éprouvé en elle 
cette œuvre surabondante de Dieu ; 
mais elle est et demeure ainsi disposée 
qu’elle ne s’élève pas au-dessus de 
l’homme le plus humble qui soit sur la 
terre ;(…) Dieu l’a, en effet, regardée 
avec une surabondance de grâce; et 
c’est pourquoi elle ne se glorifie ni de sa 
dignité ni de son indignité, mais seule-
ment de la considération divine qui dé-
borde tellement de bonté et de grâce 
qu’il a considéré même une fille aussi 
insignifiante pour la regarder avec tant 
de magnificence et d’honneur. Ils com-
mettent donc une injustice à son égard, 
ceux qui disent qu’elle s’est glorifiée 
non de sa virginité mais de son humilité; 
elle ne s’est glorifiée ni de sa virginité ni 
de son humilité mais du seul regard de 
la grâce divine. 
   (…) ce n’est pas elle qui est louée, 
mais la grâce de Dieu sur elle. Bien au 
contraire, elle est méprisée et elle se 
méprise elle-même en ce qu’elle dit que 
Dieu a regardé sa bassesse. 
   (…) autant on attribue de mérite et de 
dignité à Marie, autant on lèse la grâce 
divine et on diminue la vérité du Magni-
ficat. L’ange aussi ne la salue que « par 
la grâce de Dieu » et parce que le Sei-
gneur est avec elle, ce qui lui vaut d’ê-
tre bénie entre toutes les femmes. C’est 
pourquoi, tous ceux qui la comblent de 
tant de louanges et d’honneurs et per-
sistent à lui attribuer tout cela à elle, ne 
sont pas loin de faire d’elle une idole, 
tout comme si elle désirait qu’on l’hono-
re et qu’on attende du bien d’elle, alors 
qu’elle s’y refuse et veut que Dieu soit 
loué en elle et que chacun soit conduit 
par elle à mettre bonne confiance en la 
grâce de Dieu. … 
   Ces grandes choses ne sont rien 

d’autre que le fait qu’elle est devenue 
mère de Dieu ; dans cette œuvre, elle a 
reçu des biens si nombreux et si grands 
que personne ne peut les saisir ; voilà, 
en effet, la source de tout honneur et de 
toute félicité, et c’est pour cette raison 
qu’elle est une personne unique dans 
tout le genre humain, une personne 
élevée au-dessus de tous, dont nul 
n’est l’égal. 
    C’est par le Saint-Esprit, sans l’œu-
vre d’un homme, qu’il [Dieu] a fait à 

Abraham sa postérité, un fils naturel 
d’une de ses filles, une vierge pure, 
Marie. » 

 

II- L’encyclique « Lumen Gen-
tium »(1964)  
Elle précise dans son chapitre VIII la 
place de Marie dans l’église catholique 
romaine et la place du culte qui doit lui 
être rendu (paragraphe IV):  
« … Ce culte, tel qu’il a toujours existé 
dans l’Église, présente un caractère 
absolument unique ; il n’en est pas 
moins essentiellement différent du culte 
d’adoration qui est rendu au Verbe in-
carné ainsi qu’au Père et à l’Esprit Saint 
… » 
ht tp: / /www .vat ican.va/archive /
hist_councils/ii_vatican_council/
d o c u m e n t s / v a t -
i i _ c o n s t _ 1 9 6 4 1 1 2 1 _ l u m e n -
gentium_fr.html 

 

III- « Marie, miroir pour l’Egli-
se » (2002) par le père Raniero Can-
talamessa, prédicateur de la maison 

pontificale  
« C’est un fait encourageant de décou-
vrir que même les initiateurs de la Ré-
forme ont reconnu à Marie le titre et la 
prérogative de Mère, au sens de notre 
Mère et de mère du salut. Écoutons 
Luther dans un sermon pour la Messe 
de Noël: «Voici la consolation et la dé-
bordante bonté de Dieu : que l’homme, 
quand il croit, puisse se glorifier d’un 
bien aussi précieux que Marie soit vrai-
ment sa mère, le Christ son frère, Dieu 
son Père... Si tu crois ainsi, tu reposes 
alors vraiment sur le sein de la Vierge 
Marie et tu es son enfant bien-
aimé. »[1] (…)  
Comment sommes-nous donc arrivés à 
la situation actuelle marquée par une 
telle gêne de la part de nos frères pro-
testants par rapport à Marie ? (…) Il 
s’est produit pour Marie quelque chose 
d’analogue à ce qui est arrivé pour la 
doctrine eucharistique. Ce qui devait 
être, pour tous les chrétiens, les signes 
et les agents les plus forts de l’unité et, 
pour l’Eucharistie, le sacrement même 
de l’unité, est devenu les pierres d’a-
choppement les plus saillantes et les 
causes les plus grandes de discorde.  
Je ne prétends pas donner réponse à 
ces questions : je veux seulement indi-
quer quel me semble être le chemin 
pour sortir de cette triste situation au 
sujet de Marie. Ce chemin passe par un 
geste sincère de notre part, à nous ca-
tholiques, savoir reconnaître que sou-
vent, surtout en ces derniers siècles, 
nous avons contribué de manière déter-
minante à rendre Marie inacceptable à 
nos frères protestants. Nous l’avons 
honorée parfois de façon exagérée et 
inconsidérée, surtout en ne situant pas 
cette dévotion dans un cadre biblique 
bien clair qui fît ressortir le rôle subor-
donné de Marie par rapport à la Parole 
de Dieu, à l’Esprit Saint et à Jésus lui-
même. (…) Le concile Vatican II a réagi 
opportunément à cette tendance. (…)  
Marie n’est pas une idée, mais une per-
sonne concrète, une femme (…) Elle 
est l’icône même de la simplicité de 
Dieu. (…) » 
Extrait de Marie, miroir pour l’Eglise, 
Raniero Cantalamessa, éd. Saint Au-
gustin, 2002, pp 191 -194  
[1] Luther, Kirchenpostille (éd. Weimar, 
10, 1, p. 73)  
Marie nous enseigne à dire Oui à 
l’appel de Dieu, à accueillir l’Esprit 
Saint et la grâce. Par Jésus, elle est 
devenue notre Mère qui nous redit 
«  faites ce qu’Il vous dira ». 

 
Elisabeth et François Richard 

Marie Mère de tous. 
Pour donner une suite à l’article paru dans Effata 164 en mai 2018 : Marie « Sainte chrétienne », voici 
trois textes rappelant que Marie, mère de Dieu, nous montre son Fils et le Père ; elle aussi est l’espéran-
ce de l’Eglise mais ne doit pas faire l’objet d’un culte idolâtre. 

http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19641121_lumen-gentium_fr.html
http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19641121_lumen-gentium_fr.html
http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19641121_lumen-gentium_fr.html
http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19641121_lumen-gentium_fr.html
http://www.vatican.va/archive/hist_councils/ii_vatican_council/documents/vat-ii_const_19641121_lumen-gentium_fr.html
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Liturgie 

Chronique 

Fleurs et liturgie 
L’art floral dans les célébrations 

Dieu, une présence active  qui guide le 
peuple élu à travers les embûches de la 
route. 
 

Dans la tradition, Paul et Pierre sont les 
deux ‘’colonnes’’ de l’Église romaine. 

 
LE TRIANGLE 

Le symbolisme du triangle recouvre 
celui du chiffre trois. Equilatéral, il est 
équilibre et harmonie. 
 

En art floral, une composition inscrite 
dans un triangle pourra être un bouquet 
d’accueil. Elle met en évidence les deux 
orientations, la verticale qui symbolique-
ment nous relie à Dieu et l’horizontalité 
qui est signe d’attention fraternelle. 
 

L’OCTOGONE 
L’octogone, qui permet géométrique-
ment de passer du carré au cercle, a un 
symbolisme d’éternité. 
 

Si la forme octogonale des baptistères 
a été si répandue, c’est  que la création 
ayant été opérée en sept jours, le chif-
fre huit exprime la nouvelle création 
résultant du baptême. Elle symbolise le 
retour du créé à l’incréé, de la terre au 
ciel, à la plénitude, à l’achèvement et à 
la perfection du cycle accompli. 
 

A Capharnaüm, sous les ruines d’une 
église octogonale du Ve siècle, on a 
retrouvé les traces d’un sanctuaire plus 
ancien, au centre duquel on a déchiffré 
des inscriptions en diverses langues qui 
mentionnent les noms de Jésus et Pier-
re. Il s’agirait de la maison de Pierre 
dont les textes des IVe et Ve siècles 
précisent qu’elle est devenue une égli-
se. 
 

Des basiliques ont été construites sur le 
plan octogonal; c’est le cas de la basili-
que Saint-Vidal à Ravenne, qui date du 
VIe siècle. 
 

Rencontres avec le Dieu vivant  
MARIAGE = unis par l’amour 

                      
Les éléments 
ont été choi-
sis en fonc-
tion du signe 
qu’ils appor-
tent au cours 
d’une célé-
bration de 
mariage. 
 
Le pêcher en 
fleurs est en 
raison de sa 
floraison pré-
coce, signe 

du printemps. Ses fleurs roses expri-
ment la joie, ses branches couvertes de 
boutons floraux sont promesse de vie et 
signe d’espérance. 
 

Les anthuriums sont au nombre de 
sept. Le symbolisme du chiffre sept est 
très fort dans la tradition. Il comporte 
une idée de perfection : le couple est 
appelé à vivre la dimension infinie de 
l’amour humain, mystique au cœur de 
laquelle Dieu est à l’œuvre. 
 

La fidélité dans le mariage a cette no-
blesse d’être le signe de l’Alliance entre 
Dieu et l’humanité. « Ce mystère est 
grand : je déclare qu’il concerne le 
Christ et l’Église. » (Ephésiens 5/32) 
 

Les arcs en rotin rappellent les alliances 
échangées entre les époux lors de la 
célébration. 
 

La réalisation florale se veut festive : 
toute la communauté est dans la joie. 
Jésus lui-même se réjouissait avec les 
participants aux noces de Cana. 
 

Elle est signe d’unité : de deux vases 
jaillit un seul et même bouquet dans le 
mouvement de celui que le cœur porte 
à la rencontre de l’autre. Elle exprime la 
force puisée dans l’affection partagée. 
 

GT 

Lumière de Saint Jean ! 
Tu vas décroître,  mais nous gardons 

l’espérance de la Lumière  future. 
  

LA CROIX 
La croix est le troisième des quatre 
symboles avec le centre, le cercle et le 
carré. 

 

Dans différentes régions, bien avant 
l’ère chrétienne, on retrouve des motifs 
cruciformes, probablement liés au culte 
du soleil. 
C’est la croix qui découpe, ordonne et 
mesure les espaces sacrés et les pla-
ces des villes. Le plan de l’église Sainte 
Geneviève à Paris est une croix grec-
que, celui de l’Eglise Notre-Dame est 
une croix latine. 
La croix svastika serait l’un de ces sym-
boles solaire ; présente aux IVe et Ve 
siècles dans les sculptures, on la re-
trouve encore de nos jours sur certains 
édifices, par exemple dans l’église de 
Saint-Romain le Puy ( Loire)  et sur l’un 
des chapiteaux de l’église de Saint-
Nectaire qui date du XIe siècle. 
La croix est un symbole fondamental de 
la Bible. Elle est Arbre de Vie. La mo-
saïque absidiale de l’église supérieure 
de Saint-Clément à Rome et celle du 
Latran illustrent l’assimilation de la croix 
à l’arbre de vie. 
A l’époque carolingienne, les artistes 
ont ajouté sur le nimbe entourant la tête 
du Christ une croix en surimpression ; 
cette auréole crucifère permettait de 
distinguer le Messie. 
Le pallium, bande de laine marquée de 
croix noires, est l’un des insignes dis-
tinctifs du Pape et des Archevêques. 
 

LA COLONNE 
Le fût d’arbre est à l’origine de la colon-
ne : toutes les constructions de temples 
en pierre ont été précédées de temples 
en bois. 
 

Par sa ligne verticale, la colonne sem-
ble unir le ciel et la terre. Dans la  vision 
de Jacob (Genèse 28/12),  l’échelle 
remplissait cette fonction. 
 

La colonne prend parfois l’aspect d’une 
théophanie, colonne de feu dans le dé-
sert : 
« Le Seigneur marchait avec eux, le 
jour dans la colonne de nuée pour leur 
indiquer la route et la nuit dans une 
colonne de feu pour les éclairer, afin 
qu’ils puissent marcher de jour et de 
nuit. La colonne de nuée ne se retirait 
pas le jour devant le peuple, ni la colon-
ne de feu la nuit. » (Exode13/22) 
 
La colonne symbolise la présence de 

Comment vivre l’Amour de Jésus : 
Trésor dans votre vie  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Dieu n'est qu'amour.  

Jésus aime... chacun de nous.  
 

Il est difficile de le ressentir tant chaque 
personne sur terre vit une vie difficile. 
L'énorme tas de responsabilités et/ou 
de problèmes ne nous donne pas le 
temps de faire quoi que soit d'autre. 
 

Nous évacuons Dieu de notre vie. Et 
pourtant, son amour est la solution 
de tous nos problèmes. 
  
L'amour de Dieu le Père s'est manifes-
té à nous à travers deux dons immen-
ses: il a donné son Fils Jésus pour 
nous qui est ressuscité et monté aux 
Cieux ; il nous a envoyé son Saint Es-
prit nous guider et nous conduire sur 
terre vers la victoire. Vivre ces deux 
réalités permet de débloquer l'amour 
de Dieu en nous. Cet amour pourra 
ensuite couler dans tous les domaines 
de notre vie et dans les entrailles mê-
me de notre être. 

Alain 
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Secteur pastoral  St Lizier-Ste Croix 

 
 

 
 

 
 

Ets Cazaux Olivier  
Le Trein-09140 Ustou      
06.72.34.35.27 

Charpente-Couverture-Zinguerie 
« Spécialiste de l’ ardoise » 

Maçonnerie générale 

Mercredi 11 : Fête de St Benoit 
10h, Profession perpétuelle de Sœur 

Marie-Eve à l’Abbaye du Pesquié 
 

Samedi 14 
 15h30, Mariage de Stéphane Doussain 
et Laure Tapie à Ste Croix et Baptême 

de Roxane Doussain 
 

Dimanche 15 
09h30, Messe à la Cathédrale St lizier 

11h, Messe à Montardit (Fête) 
 

Samedi 21 : 18h, Messe  
à N-D de la Goutte 

 

Dimanche 22 
09h30, Messe à la Cathédrale  

 

Mercredi 25 
Concert Orgue et Cornemuse  

à la Cathédrale 
 

Samedi 28 : 18h, Célébration  
à N-D de la Goutte 

 

Dimanche 29 
09h30, Célébration à la Cathédrale  

 

AOÛT 2018 
 

Samedi 04 : 18h, Célébration   
à N-D de la Goutte 

 

Dimanche 05 
10h, Célébration à la Cathédrale  

 

20h30, Concert à la Cathédrale  
l’Orchestre Occitania de chambre  
dirigé par M Soustrot trompettiste 

 

Jeudi 09 : 16h, Mariage à Gajan 
 

Samedi 11 
16h, Mariage de Marion Gay  
et  Jérémy Antras à Montjoie 

18h, Messe à N-D de la Goutte 
( Messe Anniversaire de  

Mme Pampouli Geneviève ) 
 

Dimanche 12 
09h30, Célébration à la Cathédrale  

 

Mercredi 15 : Fête de l’Assomption 
09h30, Messe à la Cathédrale  

11h15, Messe à Tourtouse (Fête) 
 

Samedi 18  
11h, Baptême de Céléna Pascaud  

à Ste Croix 
11h, Messe Fabas (Fête) 

« Le Pouvoir … des sans-pouvoir ! » 
Fête des Saints Apôtres Pierre et Paul. 

  Pourquoi ? Je ne le sais 
pas totalement ! Mais, le 29 Juin der-
nier, au cours de la messe avec nos 
sœurs bénédictines à l’Abbaye du Pes-
quié, ces quelques mots me sont reve-
nus très fort tandis que je me préparais 
à leur proclamer l’Evangile de la Fête 
des saints Apôtres Pierre et Paul : 
« Le Pouvoir … des sans-pouvoir ! » 
 J’ai alors passé le reste de la 
journée et les jours suivants à relire et à 
méditer cet évangile en gardant présent 
au cœur ces mots « Le pouvoir des 
sans-pouvoir » … et l’Évangile, plus  
profondément encore, venait éclairer et 
illuminer ces mots en en révélant une 
portée insoupçonnée. Je tenais, bien 
simplement et humblement, à vous li-
vrer quelque chose de cette méditation, 
de cette rumination de la Parole de 
Dieu. Mais tout d’abord, je me permets 
de vous retranscrire ci-dessous le pas-
sage de cet Evangile selon St Matthieu. 
Évangile (Mt 16, 13-19) : En ce temps-là, 
Jésus, arrivé dans la région de Césarée-de-
Philippe, demandait à ses disciples :  « Au dire 
des gens, qui est le Fils de l’homme ? » Ils ré-
pondirent : « Pour les uns, Jean le Baptiste ; 
pour d’autres, Élie ; pour d’autres encore, Jéré-
mie ou l’un des prophètes. » Jésus leur deman-
da : « Et vous, que dites-vous ? Pour vous, qui 
suis-je? » Alors Simon-Pierre prit la parole et 
dit : « Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant ! » 
Prenant la parole à son tour, Jésus lui dit : « 
Heureux es-tu, Simon fils de Yonas : ce n’est 
pas la chair et le sang qui t’ont révélé cela, mais 
mon Père qui est aux cieux. Et moi, je te le dé-
clare : Tu es Pierre, et sur cette pierre je bâtirai 
mon Église ; et la puissance de la Mort ne l’em-
portera pas sur elle. Je te donnerai les clés du 
royaume des Cieux : tout ce que tu auras lié sur 
la terre sera lié dans les cieux, et tout ce que tu 
auras délié sur la terre sera délié dans les cieux.  

 Bien chers frères et sœurs, chers 
amis, en célébrant la Fête des saints 
Apôtres, Pierre et Paul, nous sommes 
interpellés à contempler d’un regard 
nouveau le Mystère de L’Eglise, notre 
Mère. Certains d’entre vous me l’ont 
souvent entendu dire et rappeler : Nous 
ne pouvons pas avoir Dieu pour Père si 
nous n’accueillons pas l’Eglise comme 
notre Mère. L’Eglise dont je parle ne 
peut être réduite à sa dimension hiérar-
chique (au Pape, aux Evêques et aux 
prêtres) : c’est eux avec nous et pour 
nous ! C’est tout le peuple de Dieu. 
Mais cette dimension hiérarchique ne 
doit pas pour autant être éludée ou re-
niée. Dieu l’a voulu ainsi ! 
 

 Revenons donc à ce passage de 
l’Evangile selon St Matthieu qui est à 
même d’éclairer si profondément le 
Mystère de notre Eglise « Une, Sainte, 
Catholique et Apostolique» en laquelle 
nous professons notre Foi chaque Di-
manche. Dieu nous révèle tant de cho-
ses sur son Eglise à travers sa Parole. 
Je ne sais si je suis bien capable de 
tout dire et de tout expliquer… 
 

 Voici que le Christ  désigne Pier-
re pour être la pierre sur laquelle, lui, 
notre Seigneur et Sauveur bâtira lui-
même son Eglise, lui promet de lui don-
ner les clés du Royaume des Cieux, et 
que les puissances de la mort ne l’em-
porteront pas sur elle !  
 

« Le pouvoir des Clés ! » 
 

Voilà le « pouvoir » qui est 
confié à Pierre par le Christ. Mais  ce 
« pouvoir », il aura fallu du temps et 
quel cheminement humain et spirituel, à 
Simon-Pierre pour être rendu capable 
de le recevoir, de se le voir confier ! 

Le dernier éditorial de la « Chronique des Moniales » (Bulletin de 
nos chères sœurs de l’Abbaye du Pesquié) faisait référence à un 
texte de Vàklav Havel de 1978. 10 ans plus tard, ébranlé par le 
« Pouvoir des sans-pouvoir », le régime totalitaire communiste s’ef-
fondrait avec son armée de policiers, de technocrates et de bureau-
crates. 
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tout le « Pouvoir des clés » réside là 
dans l’intimité de l’Amour vécu avec le 
Christ, par pure grâce … pour ceux qui 
lui seront confiés. 
 

 Il n’y a pas d’Eglise sans Pierre 
et ses successeurs ni d’Eglise sans les 
Apôtres et leurs successeurs. Nous 
sommes tous, guidés par eux, et en 
communion avec eux, appelés par le 
Christ à devenir, jour après jour, des 
« sans pouvoir » afin de laisser le Christ 
exercer le « Pouvoir de sa Miséricor-
de » pour nous et à travers nous, et 
qu’ainsi IL bâtisse Son Eglise… Son 
peuple de sauvés ! 
 

Père Eric P †, curé de St Lizier. 

Père Eric Pouvaloue †, Curé. 
Cure, 12 Vignes de l’Evêché  

09190 St Lizier 
Tél : 06 10 30 57 47  

Courriel :   
paroisse.stlizier.stecroix.09 

@gmail.com 

Le Christ a préparé Simon à 
devenir Pierre, depuis le jour où Il l’a 
choisi et appelé, le sortant de ses filets 
de pêcheur de poissons jusqu’au jour 
où Il en a fait Pierre le « pêcheur d’hom-
mes ». 

Le Seigneur a littéralement 
taillé et façonné Simon pour qu’il soit en 
mesure devenir « La pierre » sur laquel-
le Il pourra bâtir son Eglise. 

Oui ! Il est revenu de loin notre 
Pierre et a été conduit plus loin encore, 
mais pour cela le Christ l’a mené de la 
superficialité jusqu’à l’intériorité, là où 
Dieu « Notre Père » demeure. Un véri-
tablement ré-enfantement avec tous les 
combats, les pleurs, les cris de souf-
france qui vont avec… mais en vue de 
pouvoir respirer l’air vivifiant de l’Esprit 
Saint et de recevoir la Puissance de 
son souffle divin. Il pourra alors animer 
et fortifier l’Eglise qu’il lui sera donné de 
gouverner, d’enseigner et de sanctifier 
au Nom de son Seigneur et Sauveur. 

 

Ah ! Pierre, un champion, une 
véritable tête de vainqueur ! 

Choisi par Jésus sur les bords 
du lac de Tibériade, il s’est vite pris 
pour un paquebot. Evidemment, il ne 
savait pas, à son époque et à ce mo-
ment-là de son histoire, que même le 
Titanic n’est pas insubmersible ! 

Ne doutant de rien et surtout 
pas de lui-même, « véritable coq gau-
lois de la Palestine », il avait assuré au 
Christ qu’il le suivrait partout et jusqu’au 
bout, jusqu’à la mort s’il le fallait. 

Mais voilà que, lorsque l’heure 
de la persécution a sonné, que Jésus a 
été arrêté, jugé, condamné et crucifié, 
là il n’y avait plus personne… « Mais 
Non ! Je ne le connais pas, cet hom-
me » répondit-il à la femme qui l’inter-
pellait dans la cour du tribunal où Jésus 
était en train d’être condamné. Et c’est 
au chant du coq que soudainement et 
brutalement, il prit conscience qu’il ve-
nait de trahir son Seigneur, Celui qui lui 
avait tant donné, qui l’avait tant aimé… 

 

 Et voici que quelques jours plus 
tard, le Christ vient à lui, cette fois Res-
suscité et Victorieux de la mort elle-
même, et interpelle notre Pierre. Oh ! 
Absolument aucune parole de reproche 
et encore moins de jugement ou de 
condamnation mais ces quelques mots 
qui vont tout bouleverser, tout changer, 
saisir Pierre jusqu’au plus profond de 
son cœur et de son âme : « M’aimes-
tu ? » 

 Répétée à trois reprises, cette 
question, cette interpellation, cet appel 
du Christ va rejoindre et transpercer 
littéralement son cœur de pierre pour 
en faire un cœur de chair. 

 

 Il fallait que Simon fasse, dans 
son histoire et dans son parcours de foi, 
l’expérience de l’Amour qui met à terre 
pour qu’il comprenne ce qu’est le vrai 
de la Vie, le vrai de la Foi. C’est pour 
Pierre l’heure où résonne, sur les or-
gues le chant de ses espoirs perdus, la 
mélodie passionnée de son cœur trans-
percé par l’amour… pour qu’il puisse se 
rendre compte ce que c’est que d’ai-
mer, d’être libéré, pardonné, relevé et 
sauvé ! 

 

 Il peut alors comprendre, Simon, 
quel est le « pouvoir » de l’Agneau de 
Dieu … la toute puissance de la Miséri-
corde de Dieu, de « Notre Père » qui 
veut et vient aimer chacun de ses en-
fants jusqu’au cœur de sa misère pour 
lui ouvrir les portes du Salut : « Tu sais 
tout, Seigneur, tu sais bien que je t’ai-
me ! » 

 

 Parce qu’il a découvert et fait 
l’expérience au plus profond de lui-
même qu’il est « un sans-pouvoir », 
Pierre est désormais, non seulement 
rendu capable d’accueillir le « Pouvoir » 
de l’Agneau, le « Pouvoir » de Celui qui 
a livré sa vie en offrande et qui EST 
maintenant Le Ressuscité, mais en mê-
me temps rendu capable de servir ses 
frères afin qu’à leur tour ils ouvrent tou-
tes grandes les portes de leur cœur à 
ce « pouvoir » de notre Dieu Sauveur. 
 

 Parce que je ne peux m’empê-
cher (vous me pardonnerez mais n’est-
ce pas ce que nos sœurs du Pesquié 
tendent à vivre chaque jour de leur vie 
de consacrées « Per ducatum Evange-
lii » sous la conduite de l’Evangile sur 
l’humble chemin que St Benoit leur dé-
signe dans la règle de vie qu’il leur don-
née au nom du Christ ?) de méditer les 
premiers mots de cette règle que je cite 
de mémoire : 
 « Ecoute, ô mon Fils, les précep-
tes du Maître, et ouvre l’oreille de ton 
cœur à l’avertissement de ton Père qui 
t’aime, afin de revenir par le dur labeur 
de l’obéissance à Celui dont t’avait éloi-
gné la lâcheté de la désobéissance … » 
 

 La profession de foi de Pierre est 
ainsi la source et le cœur de la mission 
qui lui a été conférée par le Christ et 

15h, Mariage de Bardou Didier  
et Lasserre Marine à St Lizier 

16h30, Mariage de Barrabes Damien  
et Feuillerat Nathalie 
à N-D de la Goutte 

18h, Messe à Notre-Dame de la Goutte 
Avec le Baptême de Lucie Dedieu 

 

Dimanche 19 
10h, Messe à la Cathédrale 

11h30, Messe à Caumont (Fête) 
 

Dimanche 26 
Fête de St Lizier 

10h, Messe commune à la Cathédrale 
pour les paroisses de St Lizier  

et St Girons 
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L’isard et la marmotte (SUITE N°5)  
        (Echange sur l’environnement) 

  

 En ce temps de vacances, je 
suppose que le jeune isard doit avoir 
beaucoup de choses à raconter à ses 
interlocuteurs. Ils sont nombreux, en 
effet, ceux qui passent sur le sentier à 
cette époque de l’année et s’arrêtent à 
la fontaine Escudié pour se reposer un 
peu et se rafraîchir. J’ai hâte de savoir 
quel sera le sujet de leur échange au-
jourd’hui. 
 J’arrive pratiquement en même 
temps que le vieil isard qui ne me sem-
ble pas très en forme. La fatigue et le 
poids des ans. « L’âge est là ! » comme 
l’on dit souvent. Le jeune isard prend 
tout de suite la parole : « Cette période 
de vacances est particulièrement riche 
en sujets de réflexion pour notre petit 
groupe. En effet, j’ai eu l’occasion d’ob-
server et d’écouter beaucoup de per-
sonnes durant ce dernier mois. Il y a eu 
d’abord les éleveurs et les bergers qui 
ont conduit leurs troupeaux sur nos esti-
ves. Il y a maintenant les randonneurs 
de tous âges qui montent à l’étang d’A-
raing, au Crabère ou à la chapelle de 
l’Izard. Et je suis très surpris de leurs 
réactions.  

Je suis très étonné en particu-
lier du manque de communication et de 
compréhension qu’il y a entre eux. Par 
exemple, j’ai entendu quelques touris-
tes critiquer les éleveurs et les bergers 
en disant : ‘Pourquoi se plaignent-ils 
des attaques de l’ours ? Est-ce qu’on 
ne leur paye pas les brebis qu’il dévo-
re ?’ J’ai découvert aussi un certain 
mépris de la part de quelques-uns (des 
gens des villes sans doute) par rapport 
à  c e u x  q u ’ i l s  a p p e l l e n t 
« paysans » comme s’ils étaient des 
sous-développés! Les gens de nos val-
lées ne sont pas en reste. Il y en a qui 
ne comprennent pas que d’autres vien-
nent se promener et se reposer alors 

qu’eux-mêmes travaillent, qu’ils aient 
des vacances ou des congés alors 
qu’ils n’en ont pas et, pire, qu’ils vien-
nent les déranger dans leurs habitu-
des ! De plus j’ai constaté également  
que, quand les gens se rencontrent sur 
le sentier, ils ne se saluent pas. Ils pas-
sent comme en ville, avec la même in-
différence, alors que le véritable esprit 
montagnard appelle une certaine frater-
nité. J’ai compris ainsi combien il est 
difficile de s’accepter différents et par 
conséquent de vivre en paix.  C’est un 
sujet dont nous pourrons débattre une 
autre fois.  
 Mais ce qui me navre le plus, 
c’est de voir le comportement de cer-
tains qui ne respectent rien. Notre natu-
re est belle mais ils ne le voient pas. Ils 
laissent des déchets partout, des bou-
teilles (ils ont eu la force de les monter 
pleines, ils n’ont pas celle de les redes-
cendre vides !), des canettes de bois-
sons diverses, des sacs plastiques, des 
mégots voire des serviettes hygiéni-
ques, etc. Parfois ils se comportent en 
véritables casseurs, vandalisant les 
refuges, détruisant les croix sur les 
sommets que les anciens avaient pieu-
sement érigées (on dit qu’elles donnent 
des boutons à certains !) ou saccageant 
les plus belles pierres des divers itiné-
raires par de soi-disant « œuvres d’art » 
d’un goût plus que douteux. Ils ne sont 
pas rares non plus les comportements 
irresponsables de ceux qui créent un 
peu partout des décharges sauvages, 
polluent les rivières en y jetant leurs 
ordures ou salissent les abords des 
routes, en lançant de leur voiture toute 
sorte de détritus. 
 « C’est vrai, intervient la marmot-
te, nous avons là un sujet extrêmement 
important qui nous concerne tous. ‘La 
Terre c’est notre sœur et notre mère’, 
disait François d’Assise. Tout ce qui 
l’atteint nous atteint également. Si nous 
la détruisons nous nous détruisons aus-
si. C’est une chose dont nous devons 
être intimement convaincus. Nous som-
mes tous responsables, chacun à notre 
mesure. Mais nous pouvons tous agir. » 
 « Le pape François, reprend le 
vieil isard, a écrit un texte très riche que 
l’on appelle une Encyclique, « Laudato 

Si’ », d’une très grande densité, sur 
l’écologie précisément. Nous aurons 
peut-être l’occasion d’y revenir. Il part 
du constat que ‘notre sœur la Terre crie 
en raison des dégâts que nous lui cau-
sons par l’utilisation irresponsable et 
l’abus des biens que Dieu a déposés en 
elle. Nous avons grandi en pensant que 
nous étions ses propriétaires et ses 

dominateurs… Parmi les pauvres les 
plus abandonnés et maltraités se trouve 
notre terre opprimée et dévastée’… Le 
pape s’adresse ainsi à tous les hommes 
de bonne volonté pour protéger ensem-
ble cette maison commune. Déjà le pa-
pe Paul VI avait souligné que :’ l’effet 
des retombées de la civilisation indus-
trielle risquait de conduire à une vérita-
ble catastrophe écologique. Il y a urgen-
ce d’un changement radical dans le 
comportement de l’humanité. Les pro-
grès scientifiques les plus extraordinai-
res, les prouesses techniques les plus 
étonnantes, la croissance économique 
la plus prodigieuse, si elles ne s’accom-
pagnent pas d’un authentique progrès 
social et moral, se retournent en définiti-
ve contre l’homme’. »  
 « Oui, ajoute la marmotte, le pa-
pe Benoît XVI lui-même avait proposé 
de reconnaître que :’ notre environne-
ment naturel était blessé par notre com-
portement irresponsable dû au fait qu’il 
n’existe pas d’idées indiscutables qui 
guident notre vie et que, à cause de 
cela, la liberté humaine n’a pas de limi-
te… Le gaspillage des ressources de la 
Création commence là où nous ne re-
connaissons plus aucune instance au-
dessus de nous mais nous ne voyons 
plus que nous-mêmes’. » 
 « Le pape François, enchaîne le 
vieil isard, cite aussi le Patriarche Bar-



Pour nous joindre : 
 

Jean Carrer . Tel :  06.38.59.58.89 
 

Jean Fauroux . Tel : 06.800.800.99 
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Carnet 

 

 Baptêmes : 
 Chloé Gaston (Saint Lary). 
 Communions :  
Le dimanche 3 Juin, Emeline  Do Rosario a fait 
sa profession de foi et sa communion solennelle 
à Saint Lary. Le samedi 30 Juin Thibault Veper-
Calvet a fait sa  première communion à Arrout. 
 Mariages :  
Claude Sibel et Florence Martin (Portet d’As-
pet) ; Marc Guilhem et Marie Lacroix (Sentein). 
 Sépultures : 
 Germain Gaston (Bordes sur Lez) ; Hélène 
Pons (Cazavet) ; Pierre Woiry (Antras) ; Nicole 
Delbreil (Mercenac) ; Françoise Gaston 
(Engomer) ;Robert Bareille (Balagué) ; Jeanni-
ne Deglin (Saint Lary) ; Omer Caubère 
(Portet) ; Eliane Lagleize (La Bastide du Salat). 

 

tholomée :’ Que les hommes dégradent 
l’intégrité de la terre en provoquant le 
changement climatique, en dépouillant 
la terre de ses forêts naturelles ou en 
détruisant ses zones humides ; que les 
hommes portent préjudice à leurs sem-
blables par des maladies en contami-
nant les eaux, le sol, l’air et l’environne-
ment par des substances polluantes, 
tout cela ce sont des péchés…Un crime 
contre la nature est un crime contre 
nous-mêmes et un péché contre 
Dieu’… C’est une manière d’aimer que 
de passer de ce que je veux à ce dont 
le monde a besoin. C’est notre humble 
conviction que le divin et l’humain se 
rencontrent même dans les plus petits 
détails de la création, jusque dans l’infi-
me grain de poussière de notre planè-
te’. » 
 « Il y a donc, conclut la marmot-
te, une éthique commune qui s’impose 
à tous les êtres humains de bonne vo-
lonté à savoir que chacun doit faire son 
possible pour sauver la planète et en 
même temps l’humanité. Mais pour le 
croyant chrétien cela va plus loin. Le 
respect de la nature est non seulement 
une exigence morale mais également 
une nécessité spirituelle. De même que 
l’amour du prochain est indissociable de 
l’amour de Dieu, de même le respect de 
la nature est inséparable de l’amour de 
son Créateur.  Dans cet esprit, toute 
atteinte au respect de la nature peut 
être considéré comme un mal (un pé-
ché) au même titre qu’une injure par 
exemple et donc comme un  manque 
d’amour, tant  vis-à-vis de Dieu que du 
prochain puisqu’une nature blessée 
blesse aussi le prochain. Il faut donc  
que l’être humain utilise cette nature 
selon le projet de Dieu à savoir que tout 
homme possède les moyens de vivre 
décemment sans qu’elle soit polluée ou 
détruite. On ne peut pas faire l’écono-
mie de cette justice. Cela engage à la 
modération et au partage et condamne 
sans appel la consommation égoïste et 
effrénée tout autant que l’accumulation 
de biens et d’argent dont on ne sait que 
faire et qu’il faudra bien quitter un jour…  
La nature est un livre magnifique qui 
nous révèle la grandeur, la beauté et la 
bonté de Dieu. Essayons de ne pas le 
détruire. Je vous propose pour terminer 
cette belle prière du pape François pour 
notre Terre : 
 « Dieu Tout-Puissant qui es pré-
sent dans tout l’univers et dans la plus 

petite de tes créatures, Toi qui entoures 
de ta tendresse tout ce qui existe, ré-
pands sur nous la force de ton amour 
pour que nous protégions la vie et la 
beauté. Inonde-nous de paix pour que 
nous vivions comme frères et sœurs 
sans causer de dommages à personne. 
Ô Dieu des pauvres, aide-nous à se-
courir les abandonnés et les oubliés de 
cette terre qui valent tant à tes yeux. 
Guéris nos vies, pour que nous soyons 
des protecteurs du monde et non des 
prédateurs, pour que nous semions la 
beauté et non la pollution ni la destruc-
tion. Touche les cœurs de ceux qui 
cherchent seulement des profits aux 
dépens de la terre et des pauvres. Ap-
prends-nous à découvrir la valeur de 

chaque chose, à contempler, émerveil-
lés, à reconnaître que nous sommes 
profondément unis à toutes les créatu-
res sur notre chemin vers ta lumière 
infinie. Merci parce que tu es avec nous 
tous les jours. Soutiens-nous, nous t’en 
prions, dans notre lutte pour l’amour, la 
justice et la paix. »  

 

Jean Fauroux 
 

N.B. Les photos illustrant cet article 
représentent quatre lacs du Couse-
rans : l’étang d’Aubé, l’étang de la Hil-
lette, l’étang Long et l’étang d’Araing.  

Secteur pastoral Castillon-Prat 

Calendrier des messes du secteur 
du mois de Juillet 2018 

Samedi 30 Juin, 
18 h : Arrout (fête locale). 

Dimanche 1er Juillet,  
10 h : Montgauch (fête locale). 

Dimanche 8 Juillet,  
10 h : Galey (fête locale) et Lacave 
(fête locale) 

Vendredi 13 Juillet,  
18 h : Salsein. 

Samedi 14 Juillet,  
18 h : Prat. 

Dimanche 15 Juillet,  
10 h : Castillon. 

Samedi 21 Juillet,  
10 h 30 : Aucazein (fête locale) 

Dimanche 22 Juillet,  
10 h (Saint Jean). 10 h 30, Prat (fête locale) 

Samedi 28 Juillet,  
18 h : Prat. 

Dimanche 29 Juillet,  
10 heures : Engomer (fête locale). 

Informations Générales. 

Secteur pastoral Castillon-Prat 

Calendrier des messes du secteur 
du mois d’Août 2018 

 
Samedi 4 Août, 18 h : Cescau  (fête 
locale) et Mercenac  (fête locale) 
Dimanche 5 Août, 10 h 30 : Pèlerinage 
à Notre Dame de l’Izard. 
Vendredi 10 Août, 11 h : Portet (fête 
locale) : Pèlerinage à Notre Dame de 
Pomès; 18h : Augirein. 
Samedi 11 Août, 18 h : Agert. 
Dimanche 12 Août, 10 h30 : Prat. 11 h : 
Antras (fête). 15 h : Calvaire de Galey. 
Mardi 14 Août, 14 h 30 : Maison de 
retraite de Castillon. 16 h 30 : maison 
de retraite de Prat. 18 h : Orgibet (fête 
locale) et Prat. 
Mercredi 15 Août (Assomption), 10h 
Ayet (fête locale) et Sentein (fête loca-
le) 
Jeudi 16 Août, 10 h 30 : Pèlerinage à 
Notre Dame d’Aulignac. 
Samedi 18 Août, 18 h : La Bastide (fête 
locale). 18h 30 : Bonac (fête locale). 
Dimanche 19 Août, 10h : Castillon 
(fête locale) et Saint Lary (fête locale). 
Dimanche 26 Août, 10h : Arrien (fête 
locale). 10h30 : Prat. 

Réunions :  
Pas de réunions bibliques et de forma-
tion permanente durant les mois d’été. 

Attention !  
A partir du 1er Juillet 2018 les messes 
du dimanche matin seront célébrées à 
Prat à 10 heures 30 et non plus à 10 
heures, hiver comme été, ceci en rai-

son du marché. 



Ensemble Paroissial de Saint Girons 
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Notre chemin vers 
Saint Jacques de 
Compostelle 
Il y a des rencontres….. Il y a des mo-
ments de vie….. et Dieu nous en fait 
grâce. C’est ce qui nous est arrivé et 
nous en témoignons par cet article. 
Deux personnes se connaissant à pei-
ne, mais ayant déjà cheminé ensemble 
lors du pèlerinage de la chapelle de 
l’isard en août 2017, parlent d’un projet 
commun : le chemin vers St Jacques de 
Compostelle. Toutes les deux dans un 
même esprit de spiritualité et le désir 
pour l’une d’entre elles de finir ce che-
min entrepris il y a quelques années et 
pour l’autre de réaliser cette aventure 
pour la première fois. 

N’allons pas chercher à com-
prendre notre complicité. Il y a 
parfois dans la vie des ren-
contres et des amitiés soudaines 
qui ne nécessitent pas d’explica-
tions. Ne voyons pas là autre 
chose que ce que Dieu veut ap-
porter à chacun d’entre nous : le 
partage et que l’on doit accepter 

comme un cadeau.  
« L’amitié repose sur les fondements 
essentiels que sont la confiance, le res-
pect, la communication et l’authenticité. 
Il va donc de soi que ces mêmes critè-
res s’imposent dans une relation d’ami-
tié mixte. Les amis sont comme des 
Anges qui nous remettent en position 
quand nos ailes ne se souviennent 
plus……comment voler ! » 
(Propos recueillis) 
Méditons et que cela nous apporte à 
chacun la sagesse qu’il convient. 
 

Ceci étant, parlons de notre pèlerinage.   
Au soir du 19 avril, après la bénédiction 
de l’abbé Jean, nous voilà partis en bus 
de St Gaudens. Au petit matin arrivée à 
Burgos/Espagne, point de notre départ. 
Déjà une grande joie se dessine en 
nous en pensant à tout ce que nous 
allons ressentir tout au long de cette 
aventure.  
Le but recherché est évidemment de 
cheminer vers Saint Jacques et d’espé-
rer de belles rencontres. Ce que nous 
aurons tout au long de ce chemin. Les 
pèlerins rencontrés ne font pas tous ce 
chemin dans le même esprit mais tous 
nous ont offert des moments chaleu-
reux. Les nombreuses nationalités que 
nous avons côtoyées  (Italiens, Hollan-
dais, Irlandais, Anglais, Coréens, Chi-
nois, Américains, Autrichiens, Alle-
mands, Belges et bien sûr Espagnols et  
Français) montrent bien que, quelle que 
soit leur démarche choisie, tous en re-
tiendront des moments de fraternité et 
de partage.   
Toutefois à un certain moment, la ques-
tion s’est posée : Que fais-je là ? Qu’est 

ce que je suis venu chercher dans ce 
pèlerinage ? Pour répondre, nous 
prions mais il faut le reconnaître cela 
n’est pas toujours facile lors de notre 
marche fatigante. Alors, nous pensons 
aux membres de notre famille, à nos 
amis, à nos préoccupations parfois si 
futiles et cela renforce notre effort. 
Les jours vont se suivre et contraire-
ment à ce que dit l’adage « ne se res-
sembleront pas » ! En effet, sacs un 
peu trop chargés, chaleur, froid, pluie et 
neige !!! seront là pour nous rappeler 
que nos efforts vont être  nécessaires à 
la réalisation de notre vœu. 
Nous marchons 5 à 7 heures par jour 
(25kms en moyenne). Le repos du soir 
et de la nuit dans les gîtes sera revivi-
fiant et nécessaire. Certains soirs, 
n’ayant pas de repas servi dans ces 
gîtes, nous avons nous-mêmes préparé 
notre diner (pates « améliorées », char-
cuteries, fromage). Mais le plus sou-
vent, un repas au restaurant du village 
nous faisait beaucoup de bien. 
La journée du 25 avril a été mouvemen-
tée ! En effet, lors de notre arrivée à 
Terradillos de Templarios  le bâton 
d’Anne-Marie, bâton personnalisé et 
offert par un ancien collègue de travail 
et auquel elle tient énormément,  a été 
oublié lors d’une pose café, 15kms plus 
tôt. Que faire? Vraiment fatigués, pas 
possible de rebrousser chemin. Aux 
grands maux les grands remèdes ! La 
solution : un taxi. Récupération faite, 
soirée étape. 
Au cours d’une nouvelle étape, une 
belle rencontre au pied de la Croix de 
Santo Toribio, sur le plateau dominant 
Astorga ! Joseph, homme d’un certain 
âge, qui, par ses propres moyens, a 
créé et qui entretient le paysage floral 
autour de cette croix. Il fait cela car il 
estime que les pèlerins méritent d’arri-
ver sur un lieu agréable. Il nous raconte 
l’histoire de l’évêque Toribio qui en l’an 
500 est parti en Terre Sainte et à son 
retour a ramené un fragment de la croix 
du Christ. 
Le dimanche 29 avril, après une étape 
assez difficile avec soleil, froid et neige,  
nous voilà arrivés à Rabanal del Cami-
no (altitude 1.225m). Nous avons pu 
assister à la messe du soir. Et pour finir 
cette journée, nous sommes allés au 

restaurant et, vu le froid ex-
térieur, une bonne sangria 
nous a réchauffés.  
Le 30 avril, étape de 26kms 
également très dure ! Enco-
re de la pluie, neige, vent 
glacial, brume mais nous 
sommes toujours motivés. 
Ce chemin est très difficile 
et nous avons mis 10h pour 
atteindre Molinaseca. 
L’étape d’O Cebreiro 

(altitude 1.300m)  est pour nous la plus 
mythique. A ce moment là, nous som-
mes heureux d’y être arrivés car cet 

endroit sur le chemin de Saint Jacques 
est un lieu de miracle. 
« Le miracle des Saintes Espèces ».  
Par un froid matin d’hiver de l’an 
1300, seul un berger assistait à la 
messe. Le curé animé de faibles 
convictions dit à son unique fidèle : 
« Faut-il être bête pour faire tout ce 
chemin pour un peu de pain et de 
vin ». Aussitôt, le pain se changea en 
chair et le vin en sang. 
Le calice et la patène sont toujours 

exposés dans un recoin de l’église, 
de même que l’ampoule contenant le 
vin changé en sang. 
Les étapes suivantes se sont succé-
dées toujours dans un esprit fraternel et 
notre arrivée à Santiago le 8 mai a été 
remplie d’une grande émotion devant la 
cathédrale. 
 

Le 9 mai a été le « must » de notre pè-
lerinage. Grande émotion et grande 

surprise (puisque nous n’étions pas au 
courant) lorsque l’abbé Bertrand ac-
compagné de Geneviève et Jeannine 
nous ont rejoints devant l’Hostal de Los 
Reyes Catolicos. Pleurs et joies au mo-
ment de ces retrouvailles.            

      Anne-Marie & Alain 

(Cosigné par Jeannine) 

Km 0. 



 
 
 

6 Place pasteur 
09200 SAINT GIRONS 
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Témoignage de l’Abbé Jean 

Accueil des pèlerins francophones à Saint Jacques de 
Compostelle. 
Depuis l’été 2015 un centre d’accueil chrétien a été ouvert du 1er Juillet au 15 Octobre. 

Cette année, au cours de ce mois de 
Juin, comme l’année dernière, j’ai eu 
l’occasion d’aller à Saint Jacques de 
Compostelle pour l’accueil des pèlerins 
francophones. J’ai pu vivre une très 
belle expérience avec deux équipes 
d’accueillants qui se sont succédées, 
mais aussi et surtout avec les pèlerins à 
travers la messe, le sacrement de la 
réconciliation et les échanges. Nous 
avions une messe en français tous les 
jours à 9h, suivie de la confession ; la 
messe de tous les pèlerins à midi ; l’é-
change d’expériences du chemin à 15h 
suivi, pour ceux le souhaitaient, d’un 
entretien spirituel avec le prêtre accom-
pagnateur et d’une visite spirituelle de 
l’extérieur de la cathédrale de Santiago 
à 18h30. 
Personnellement, j’ai vécu une très bel-
le expérience de rencontre avec des 
pèlerins qui arrivaient à Compostelle, 
fatigués physiquement et peut-être spi-
rituellement, et qui avaient vraiment 
besoin d’être déchargés et éclairés. 
Une très belle expérience du chemin de 
Saint Jacques, car, bien que je n’ai pas 
fait le chemin, je l’ai vécu à travers les 
échanges de ceux qui l’ont fait, qui ont 
parcouru plusieurs centaines ou milliers 

de kilomètres pour venir à Saint Jac-
ques de Compostelle ; des gens venus 
de partout et de toute condition. Jeunes 
et moins jeunes, en service et surtout 
retraités, chrétiens et non chrétiens, 
tous racontent avec beaucoup d’émo-
tions leur rencontre avec Dieu sur le 
chemin de Saint Jacques, à travers la 
nature et le paysage (la création), à 
travers l’attention et la générosité des 
autres, des providences inattendues, 
des signes extraordinaires témoignant 
de la présence de Dieu sur leur chemin. 
Ainsi les pèlerins racontent comment ils 
ont pu entrer au plus profond d’eux-
mêmes dans un seul  à seul avec Dieu 
qui les attendait dans le secret de leur 
cœur et où ils ont pu découvrir la réalité 
de ce qu’ils sont. 
J’ai été particulièrement touché par un 
jeune de 26 ans qui est parti de chez lui 
sans aucun sou, qui a fait le chemin 
pendant plus de deux mois, ne vivant 
que de la providence divine et qui y est 
arrivé seul. Il témoigne qu’à son retour 
chez lui il essaiera d’être pour les au-
tres ce qu’ils ont été pour lui. Un autre 
de confession juive, témoigne des si-
gnes extraordinaires qui lui ont été don-
nés sur le chemin, notamment une priè-

re qu’il a trouvée sur la 
porte d’une église fer-
mée. Alors qu’il venait 
de traverser une pério-
de de marche dure au 
point de se sentir seul, 
voilà qu’il lit une prière 
anecdotique qu’il s’est 
appropriée, dans laquel-
le Dieu lui disait que 
pendant toute la période 
où il s’est senti seul, 
Dieu le portait dans ses 
bras. Ainsi il a eu une 
guérison miraculeuse 
alors qu’il allait aban-
donner le chemin à cau-
se du nerf sciatique qui 
lui faisait beaucoup mal. 
Il est entré dans une 
autre église et à fait sa 
prière. A la sortie, il n’a-
vait plus aucune douleur 

et  tout au long du  chemin, plus de 
souffrance. C’est lui aussi qui témoi-
gnait que le chemin de Saint Jacques 
lui a appris l’humilité : lui qui était juif et 
suivait loi juive, on lui offrait parfois cer-
tains aliments que la loi lui interdisait 
notamment les saucisses et les crevet-
tes. Après les avoir longtemps refusés, 
il a fini par relativiser la loi au profit de 
l’amour manifesté par l’hospitalité qu’on 
lui offrait. Lui qui aimait donner et  ne 
pas recevoir des autres a appris que 
l’humilité consiste aussi à accueillir ce 
que l’autre offre par amour. J’ai pu rete-
nir de lui aussi l’image de la foi qui est 
une clé passepartout qui ouvre toutes 
les portes qui mènent à la vie. Il y a 
beaucoup d’autres témoignages édi-
fiants qui ont été racontés et des entre-
tiens spirituels qui m’ont beaucoup plu. 
Sur le chemin de Saint Jacques, on 
découvre que réellement Dieu est pro-
che de nous et marche avec nous.  
Qu’Il soit béni éternellement pour ceux 
qui font le chemin et sachent le recon-
naître dans les moindres signes de sa 
présence. 

Abbé Jean 
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Carnets 

Kermesse paroissiale du 1er juillet 
Cette année, la kermesse a été organi-
sée à Oust. La journée a débuté par la 
célébration de la messe en l’église du 
village. Elle a été présidée par l’abbé 
Bertrand accompagné de l’abbé Jean et 
du diacre Hubert. Etait présente égale-
ment la chorale de St Girons. Grâce à  
l’aide de Murielle et Laure,  les nom-
breux paroissiens présents ont pu don-
ner du cœur aux chants religieux. 
Ensuite, nous étions tous conviés à un 
repas servi à la salle de la M.J.C 
d’Oust.  La paëlla a été parfaite et les 
nombreux desserts confectionnés par 
les bénévoles ont régalé nos papilles.   
Ce repas fut entrecoupé de chants par 
une chorale improvisée et accompagné 
musicalement à la guitare par Robert et 
Aurélien.  
A l’extérieur de la salle s’est déroulé un 
atelier fleurs. Egalement présent l’ate-
lier tricot du centre paroissial qui a réali-
sé de nombreuses ventes.  
Entre desserts et café, l’abbé Bertrand 
a procédé au tirage de la tombola dont 
le premier lot était un séjour en famille 
au Mont Saint Michel.                   
Au nom de la paroisse, nous remer-
cions toutes les personnes qui grâce à 
leur aide ont permis la bonne réalisation 
de cette journée 
A l’année prochaine !  

Jeannine 

Lot 1 Séjour au Mt St Michel 581 

Lot 2 Lave-vaisselle 287 

Lot 3 Coffret pierrade-raclette 399 

Lot 4 Cafetière expresso 788 

Lot 5 Mini-four rôtissoire 503 

Lot 6 Carton de 6 bouteilles  941 

Lot 7 Filet garni 1032 

Lot 8 Moulin à légumes 655 

Lot 9 Lot de livres sur l’Ariège 984 

Lot 10 Plaid polaire + statue 722 

Lot 11 Divers bons d’achats 387 

Lot 12 Décorations d’intérieur 508 

Lot 13 Coffret de vin 1015 

Quelques chiffres :  
Ventes atelier tricot 405€ au profit des 
œuvres du Burundi 
Participation au repas : 1050€ 
Tombola : 1528 € 
 Nous étions autour de 150 au repas 

Boutique solidaire du 
Secours Catholique  
À Saint-Girons, des bénévoles vous 
accueillent dans la boutique solidaire 
du Secours Catholique. Vous y trouve-
rez des vêtements à tout petits prix 
pour toute la famille, du linge de mai-
son et bien d'autres choses enco-
re. L'accueil y est convivial et chaleu-
reux, un petit café vous sera of-
fert. Tout ce qui est vendu à la boutique 
provient de dons que nous acceptons 
t o u j o u r s  a v e c  p l a i s i r .   
Ouvert du mardi au vendredi 2 rue 
Pierre Mazaud Saint -Girons   
En vous remerciant,  

Cordialement, C. Benzaki  

Durant l’été  
 
Les messes de semaine ont lieu 
à l’église St Girons à 18h 
 
Le samedi matin, prière du matin 
à 8h30 / messe à 9h / adoration 
jusqu’à 11h30 / confessions de 
9h30 à 10h30 

Le relais d’adoration continue à 
la chapelle du centre paroissial de 
8h30 à 17h45 chaque jour 
 
Soirée adoration le jeudi de 19h 
à 1h 
 
Nuit d’adoration le premier ven-
dredi du mois (3/08) 

Carnet secteur Saint Girons 
Sépultures :  
Georges SERVAT (St Valier) -Marie 
BAILLAT (St Girons) - Claude CHAUDY 
(St Girons) - Henriette PIANA (St Gi-
rons) - Marie Louise GUALTER ( St 
Girons) 
 
Baptêmes : 
Titouan et Maxence LEGRIS (le 3 juin ) 

Carnet Secteur de Lacourt 
Sépultures 
Marie-Thérèse OULIEU (Lacourt) - 
Henri DENAT (Eycheil) - Jean-Marie 
MAURY (Lacourt) -  
Baptêmes : Milo SERVANT (7/7 
Eycheil) - Raphaël ETIEMBLE (7/7 La-
court) 
Mariage : Christine CASTET et Mickaël 
ETIEMBLE (7/7 Lacourt) 

Samedi 25 août 
Fête de St Valier 

 

Messe à 18h  
à l’église St Valier 

Dimanche 26 août 
Fête de St Lizier 
Messe unique  

à la Cathédrale à 10h  
 

Rassemblement des commu-
nautés de St Girons et St Lizier 

https://maps.google.com/?q=2+rue+Pierre+Mazaud+Saint-Girons&entry=gmail&source=g
https://maps.google.com/?q=2+rue+Pierre+Mazaud+Saint-Girons&entry=gmail&source=g
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Ensemble Paroissial de Saint-Girons 

Vendredi 6/07 De 19h à 7h : nuit d’adoration  
à la chapelle du centre paroissial  

Samedi 7/07 10h30 : baptême de Milo Servant à EYCHEIL 
11h : messe à ND du Pouech à OUST 
16h : mariage de Christine Castet & Mickaël 
Etiemble à LACOURT 
16h : mariage d’Emilie Loubet & Florian 
Armengaud à LE PORT 
18h : messe à ALEU  et ST VALIER 

Dimanche 8/07 
14e dimanche 
 

9h30 : messe à AUBERT (fête) 
10h30 : messe à SAINT GIRONS 
11h : messe à AULUS avec le baptême de 
Juliette Oberti 

Lundi 9/07 16h : messe à l’EHPAD de SEIX 

Jeudi 12/07 16h00 : messe à l’EHPAD de ERCE 

Samedi 14/07 11h : baptême de Raphaël et Clarisse Ferrei-
ra à ERCE 
18h : messe à LACOURT (fête) neuvaine 
Marie-Thérèse Oulieu 
18h : messe à ST VALIER 

Dimanche 15/07 
15e dimanche 
 

9h30 : messe à LUZENAC et RIVERENERT 
10h30 : messe à ST GIRONS  anniversaire 
Valentine De Oliveira et neuvaine Marie-
Louise Gualter  
11h : messe à MOURES neuvaine Jean-
François Piquemal 
11h : messe à SEIX  

Vendredi 20/07 20h30 : chorale paroissiale  

Samedi 21/07 18h : messe à ST VALIER 

Dimanche 22/07 
16e dimanche 
 

9h30 : messe à POUECH de MOULIS 
10h30 : messe à SAINT GIRONS / 11h : mes-
se à MASSAT  
18h : messe à SENTENAC D’OUST (fête) 

Lundi 23/07 16h : messe à l’EHPAD de Seix 

Jeudi 26/07 16h00 : messe à l’EHPAD de Ercé 
16h30 : Prière du chapelet pour les défunts 
à AUBERT 

Samedi 28/07 16h : mariage de Séverine Luquet & Franck 
Cravero à AULUS 
16h30 : mariage de Sabine Gouazé & Manuel 
De Oliveira à SAINT GIRONS 
18h : messe à LEDAR et à EYCHEIL 

Dimanche 29/07 
17e dimanche 
 

9h30 : messe à ALOS  / 10h30 : messe à 
AUBERT (carrière de marbre) 
11h : messe à SOULAN  
11h messe à LE PORT (fête) 
18h : messe à COUFLENS 

Mardi 31/07 11h : messe à l’EHPAD de Massat 

Vendredi 3/08 De 19h à 7h : nuit d’adoration - chapelle du centre paroissial  

Samedi 4/08 11h : messe à AULUS (fête) / 11h : messe à COMINAC (fête) 
15h30 : mariage de Audrey Richard & Paul Carreyre  
à ST GIRONS                                              Pas de messe à 18h 

Dimanche 5/08 
18e dimanche 

10h30 : messe à la chapelle ND de l’Isard (pèlerinage) 
18h : messe à SEIX (fête) et SAINT GIRONS 

Lundi 6/08 11h : messe à SENTENAC d’OUST anniversaire André Coumes 

Mercredi 8/08 11h : messe à BIERT (fête) 

Jeudi 9/08 16h : messe à l’EHPAD de ERCE 

Vendredi 10/08 11h : prière à la chapelle St Martin à MASSAT 

Samedi 11/08 11h : Messe à La Rivière d’ERCE 
15h30 : baptême de Jade Garcia à SEIX 
16h : mariage d’Anaïs Saint-Germes & Nicolas Fernandez  
à ST GIRONS  
18h : messe à ST VALIER et à ST LIZIER D’USTOU (fête) 

Dimanche 12/08 
19e dimanche 
 

9h30 : messe à ST GIRONS / 10h30 : messe à MASSAT 
(fête) / 11h : messe à SOULAN (fête) 
18h : messe à ROGALLE (fête) 

Lundi 13/08 16h : messe à l’EHPAD de SEIX 

Mardi 14/08 10h30 : messe à LIERS (fête) 
18h : messe à CAPVERT  et à AULUS 
21h : veillée mariale et procession aux flambeaux à LE PORT 

Mercredi 15/08 
Assomption  
de la Vierge 
Marie 

9h30 : messe à LUZENAC / 10h30 : messe à ST GIRONS  
11h : messe à RIVERENERT (fête) / ERCE (fête) /  ALOS (fête) 
18h : messe à VIC d’OUST et RIEUPREGON 

Jeudi 16/08 11h : messe à La Rivière d’ALOS (fête de St Roch) 

Du 16 au 19/08 Pèlerinage diocésain à Lourdes 

Samedi 18/08 11h : baptême de Manon Loubet à EYCHEIL 
18h : messe à LACOURT et LEDAR 

Dimanche 19/08 
20e dimanche 
du Temps Ordi-
naire 

9h30 : messe à POUECH  de MOULIS  
10h30 : messe à ST GIRONS baptême de Gabriel Genibre 
11h : messe à ALEU (fête) avec un baptême (famille Peyrou-
tet) 
18h : messe à SERAC d’USTOU 

Jeudi 23/08 16h00 : messe à l’EHPAD de ERCE 

Vendredi 24/08 20h30 : chorale paroissiale 

Samedi 25/08 11h : baptêmes Hugo Pignol, Celian et Fabien Fort, Wiliam 
Loubet à MASSAT 
18h : messe à ST VALIER (fête de St Valier) et à MASSAT 

Dimanche 26/08 
Fête de St Valier
-St Lizier 

9h30 : messe à ALOS  
10h : messe à la cathédrale ST LIZIER (fête patronale) 
10h30 : messe à EYCHEIL (fête) / 18h : messe à OUST (fête) 

Lundi 27/08 16h : messe à l’EHPAD de SEIX 

Mardi 28/08 11h : messe à l’EHPAD de MASSAT 

Jeudi 30/08 16h30 : Prière du chapelet pour les défunts à AUBERT 

Juillet / Aout  
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Secteur Moulis 

Dimanche 29 juillet 
 

Messe en plein air 
à la carrière d’Aubert 

À 10h30 
 

(repli à l’église d’Aubert 
en cas de pluie) 

Aubert 

Moulis 

Prière du chapelet  
pour les âmes des défunts 

Jeudi 26 Juillet 

16h30 

À Aubert 

(puis vêpres et messe) 

Chers amis, 

Les mois d’été marquent, dans beau-

coup de nos groupes de prière, un mo-

ment de pause. 

Les uns et les autres rejoignent leurs 

familles, enfants ou petits-enfants, ou 

partent en vacances, d’autres restent 

sur place. 

Même si nous n’avons plus nos ren-

contres régulières, ayons à cœur de 

faire de ces mois d’été des mois de 

prière intense, en faveur des défunts, 

mais aussi des vivants, des personnes 

dans la joie comme dans la souffran-

ce, de celles qui commencent leur vie 

sur terre comme celles qui l’achèvent. 

Élargissons notre prière aux dimen-

sions du monde, le cœur ouvert et dis-

ponible à ce que l’Esprit Saint nous 

inspire. 

Que nous nous sentions un peu seuls 

et abandonnés ou au contraire entou-

rés de l’affection des proches, nous 

savons que nous faisons partie d’une 

même grande famille spirituelle. 

Restons unis par le lien de la foi et de 

la charité. Bon été à tous ! 

-Bertrand Lesoing, chapelain du 

Sanctuaire de Montligeon 

Transhumance à 
Moulis 

Une foule de curieux et d’amateurs de 
traditions locales se sont pressés same-
di 9 juin à Moulis pour la traditionnelle 
halte de l’estive. « Exceptionnel ce 
maintien d’une aussi belle manifesta-
tion » s’exclame ce père de famille tout 
heureux de montrer à ses enfants l’arri-
vée des mérens au galop. Après une 
brève allocution de monsieur le maire 
tout le monde est convié à un déjeuner 
offert par la municipalité. Vers midi le 
troupeau de moutons arrive et envahis 
la prairie. Après un bel apéritif c’est 
avec un gros appétit que 200 convives 
profitent d’un excellent cassoulet mai-
son et comme toujours le repas se ter-
mine en chansons. Bon nombre de par-
ticipants ont déjà envisagé d’être pré-

sents l’an prochain. 
 
 

MOULIS   
Hameau d’Aubert 

Du 28 juillet au 8 août Journées du mar-
bre grand antique d’Aubert 
Conférences, projections, ateliers, bou-

tique, visite de la carrière, apéros 

concerts etc.…..plaquette du program-

me disponible à l’office du tourisme. 

MOULIS 
 Hameau de Pouech 
Fête de la Saint-Jacques le 25 juillet. 
L’association du chemin de St-Jacques 
du Piémont Pyrénéen en Ariège organi-
se le mercredi 25 juillet sa traditionnelle 
marche de la Saint-Jacques entre Au-
dressein et Saint-Lizier ; Ces deux lieux 
ont leurs monuments classés au patri-
moine mondial de l’Unesco au titre des 
chemins de Saint-Jacques. En effet, 
cette manifestation s’inscrit dans les 
animations labellisées pour fêter les 20 
ans de l’inscription des chemins de St-
Jacques-de-Compostelle au patrimoine 

mondial de l’UNESCO ; 
Cette inscription témoi-
gne des aspects spiri-
tuels et matériels du pè-
lerinage et rappelle qu’au 
M o y e n - â g e  S a i n t -
Jacques de Compostelle 
fut une destination ma-
jeure pour d’innombra-
bles pèlerins de toute 
l’Europe. 
Rendez-vous à 8h30 à 

Audressein où la Municipalité nous ac-
cueillera (un service de car sur réserva-
tion obligatoire est prévu au départ de 
Saint-Lizier – inscriptions avant le 20 
juillet au 05 61 96 77 77) ; à Pouech, la 
municipalité de Moulis inaugurera une 
coquille réalisée en marbre d’Aubert 
lors des journées du marbre 2016 orga-
nisées par l’association Patrimoine 
Moulisien. Pique-nique tiré du sac. L’ar-
rivée à Saint-Lizier est prévue vers 17h 
avec un accueil par la Municipalité et un 
beau spectacle aérien par la compagnie 
« Angel’s Danse », qui, symbolisant la 
spiritualité du chemin, évoluera sur des 
perches à 18m de haut. Un récital d’or-
gue en la cathédrale conclura cette 

journée ouverte à tous. 
w w w . c h e m i n s t j a c q u e s -
ariegepyrenees.fr 
 

Fête à Montégut 

C'est dans une église pleine à craquer 
que Père JEAN a célébré la messe 
dans un bijoux de l'art roman. Heureuse 
surprise: la quasi totalité des fidèles a 
communié. Un vrai bonheur pour JEAN 
et pour la communauté! Après la célé-
bration nous fûmes conviés au vin 
d'honneur (fort apprécié par cette cha-
leur accablante ).  
Rendez-vous l'an prochain pour fêter 
la SAINT JEAN 
 
 

   
 
 
 
 

André 

http://www.cheminstjacques-ariegepyrenees.fr
http://www.cheminstjacques-ariegepyrenees.fr


Carnet 

Secteur  de Massat 
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PIZZERIA L’ESTANQUET 

0561029460 (Station Total) OUST 

Sépultures :  Huguette MIROUZE 
( Aleu) - Suzanne GOUAZE ( Aleu) 
Baptêmes :  
 Julien et Mathis COLLET-
LACASTAIGNERATTE (le 9/6  Aleu) 
Swann PHILIPPE (le 9/6  Aleu) 
Méline GOUAZE (le 30/6 Aleu) 
 
Mariage :  Emilie LOUBET et Florian 
ARMENGAUD (le 7/07 Le Port) 

Messes dans les  
Maisons de retraite 

 

EHPAD DE MASSAT  

Mardi 31 Juillet 2018 

Mardi 28 Aout 

à 11h 

Massat 

Biert 

Dans une ambiance très conviviale 
nous souhaitons la bienvenue à nos 
bergers,  bergères et à leurs accompa-

gnants. C’est dans 
la joie qu’ils ont 
dégusté un petit 
déjeuner. Se res-
taurer avant d’en-
treprendre la lon-
gue marche est 
nécessaire. 
Notre sympathique 

abbé Bertrand, accompagné de son 
aimable diacre, Hubert, est venu bénir 
les troupeaux. Dans un train d’enfer tout 
ce monde quitte le village au son joyeux 
du tintement des cloches. 
L’après-midi, de retour au village, les 
bergers sont accueillis par le groupe 
folklorique  Liadoures de Massat et le 
groupe Lei de Biert. Ensuite, remise des 
prix aux jeunes éleveurs. Un repas festif 
et un bal clôturent cette journée. 
Merci à M. le maire et aux organisa-
teurs. 

Aline 

Transhumance 

Saint Branda 
Un lieu de pèlerinage bien étrange 

au sommet du Ker de Massat ! 
Non, la tradition ne se perd pas 

depuis 1769. 
 Le jour du 
lundi de Pentecôte, 
rendez-vous est pris 
sur la place du villa-
ge de Biert. Une 
bande d’amis, de 
copains, se dirige 
joyeusement vers le 
sommet du Ker de 
Massat, pour hono-
rer  Saint Branda.  

Mais qui est donc ce saint ? A quelle 
époque a-t-il vécu ? Fin du Moyen Age, 
un ermite du nom de "Jouanillou" habi-
tait au sommet du Ker de Massat. Et 
puis, toute nature mortelle, un jour il 
disparaît. Quelques siècles plus tard, 
des promeneurs attentifs remarquèrent 
un phénomène curieux : Une plate-
forme située quelques dizaines de mè-
tres plus bas que le sommet ne com-
portait jamais  - en hiver – trace de nei-
ge. Au printemps ou en été, une herbe 
plus courte parsemée de fleurettes déli-
mitait un rectangle parfait. C’est au prin-
temps de l’an 1769 que les autorités 
seigneuriales et ecclésiastiques se ren-
dirent sur les lieux et décidèrent de 
creuser en cet endroit mystérieux. Quel-
le fut leur surprise ? Un sarcophage de 
pierre, intact, fut mis à jour. Fallait-il 
l’ouvrir ou le remettre en terre ? 
Le curé-doyen, après avoir récité la 
prière des morts et béni les lieux, s’op-
posa à son ouverture. Chacun regagna 
son logis. Mais le soir même après de 
nombreuses palabres au sein d’un 
conseil extraordinaire rassemblant cler-
gé et notables massatois, tenaillés par 
une terrible curiosité, il fut décidé de se 
rassembler – dès le lendemain matin – 
au sommet du Ker. Donc, le lendemain 
matin, une foule nombreuse, dévots et 
incrédules unis, se rassembla tout près 
du sarcophage. Son ouverture révéla 
un miracle. Le cercueil renfermait le 
corps d’un vieillard en parfait état de 
conservation, serrant un crucifix entre 
ses mains croisées. Ses habits de moi-
ne, ses longs cheveux blancs et sa bar-
be imposante ne permettaient aucun 
doute. Il s’agissait bien d’un saint. 
Après l’avoir dûment honoré, le cercueil 
fut refermé et le sarcophage rendu à 

notre mère nourricière, la terre. Le 
conseil des sages décida d’élever sur 
les lieux une grande chapelle. Faute de 
crédits, on se contenta d’un simple ora-
toire en blocs maçonnés de deux mè-
tres cinquante de haut et un mètre vingt 
de large. L’ensemble surmonté d’une 
croix en fer forgé avec cette particulari-
té : les trois extrémités de la croix ont la 
forme d’une faucille tournée dans les 
sens des aiguilles d’une horloge – sym-
bole de la vie qui s’écoule inexorable-
ment vers la même issue… 
 Sur la face tournée au sud-est, 
une niche de soixante-dix centimètres 
sur quarante de large abritait une sta-
tuette en bois représentant l’ermite – 
que l’on baptisa Saint Branda. Et pour 
immortaliser le tout, on grava au-dessus 
de la niche la date de ce miracle, 1769. 
 
(La suite nous réserve des surprises)   

La nuit des 
églises 

Pour la première fois nous 
allons participer à " La 
nuit des églises" qui se 
déroule dans toute la 

France du 30 juin au 7 juillet. 
Nous avons inscrit l'église de Massat 
pour la soirée du samedi 7 juillet de 
21h à 22h. 
 Nous avons prévu une visite guidée de 
l'église. Les membres de notre associa-
tion s'en chargeront. 
Tous les renseignements sont 
ici : https://openagenda.com/la-nuit-des
-eglises-2018/events/egl ise-de-la-
nativite-de-la-saint-vierge-de-massat-
ariege. 
Nous comptons sur votre présence à 
cette amicale soirée. 
Association pour la Sauvegarde du 
Patrimoine Culturel Massatois 

PROGRAMME 
"MOZART ETERNEL"    

   organisé  par l’association Massat 
Musique Montagne sous la direction de 

Alain JOUTARD chanteur, chef de 
chœur et chef d’orchestre. Deux 

concerts avec solistes et orchestre : 
Saint Girons, le jeudi 26 juillet 2018 à 

21 heures. 
Massat, le vendredi 27 juillet 2018  

à 21 heures. 

http://www.google.fr/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwihjs6Rv_PWAhUMfxoKHb65BtUQjRwIBw&url=http%3A%2F%2Fwww.ladepeche.fr%2Farticle%2F2013%2F12%2F26%2F1782534-oust-l-estanquet-a-de-nouveaux-gerants.html&psig=AOvVaw3AzLz
https://openagenda.com/la-nuit-des-eglises-2018/events/eglise-de-la-nativite-de-la-saint-vierge-de-massat-ariege
https://openagenda.com/la-nuit-des-eglises-2018/events/eglise-de-la-nativite-de-la-saint-vierge-de-massat-ariege
https://openagenda.com/la-nuit-des-eglises-2018/events/eglise-de-la-nativite-de-la-saint-vierge-de-massat-ariege
https://openagenda.com/la-nuit-des-eglises-2018/events/eglise-de-la-nativite-de-la-saint-vierge-de-massat-ariege


Confiance et discernement 
 

Depuis plusieurs jours, un petit village 
subit des assauts de pluies torrentiel-
les, au point que les rues commencent 
à se transformer en ruisseaux. Le dis-
positif d'alerte inondation est déclen-
ché, les habitants doivent quitter le 
village. Seul le curé refuse de partir 
car, dit-il à la presse, « J'ai confiance, 
le Seigneur ne m’abandonnera pas ». 
Mais le niveau de l’eau monte toujours. 
Les pompiers passent en barque pour 
vérifier que tout le monde a quitté le 
village et trouvent le curé qui s’est ins-
tallé à l’étage du presbytère. Il refuse 
de les accompagner : « Le Seigneur 
est là, il m’écoutera. » 
Les pluies continuent pourtant et le 
curé est obligé de se réfugier sur le toit. 
Un hélicoptère l’aperçoit et s’approche 
pour lui proposer du secours. Mais le 
curé s’entête encore « Je suis sûr que 
le Seigneur fera cesser la pluie ». 
Enfin, les eaux emportent le toit et le 
pauvre curé se noie. 
Arrivé au Ciel, il est peiné : 
- Mais enfin, Seigneur, tu ne m’enten-
dais donc pas ? 
- Mon enfant, je t’ai envoyé la presse, 
les pompiers, et même un hélicoptère ! 
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Messes dans les  
Maisons de retraite 

~~ 
Seix Lundi à 16h : 9/07, 

23/07, 13/08 et 27/08 
~~ 

Ercé Jeudi à 16h  : 12/07, 
26/07, 9/08, 23/08 

 
Oust chaque mercredi à 

17h30  

Humour du mois 

Carnet 

EHPAD DE SEIX.  
Le premier lundi du mois à 16 heures, 
une réunion spirituelle est faite à la Mai-
son de Retraite pour les résidents qui 
souhaitent y assister ou pour toute per-
sonne de l’extérieur.  
 

 La prochaine réunion est fixée au 
  

6 août  

Secteur Haut-Couserans 

Baptêmes :   
Amélie PELLET et Louisa DUCROS (le 
10/6 à Oust) 
Baptiste GERAUD (le 16/6 à Ercé) 
Juliette OBERTI (le 8/7 à Aulus) 

Oust 
Le relais  

d’adoration eucharistique  
à Oust continue.  

Il se tiendra dorénavant à la 
chapelle de la maison  
de retraite St Joseph 

(horaires encore à préciser) 

Contacter Geneviève  
pour les précisions 

Notre Dame du 
Pouech 

Le mois dernier, je vous annonçais le 
projet pour notre Dame du Pouech, et 

bien voilà c’est fait. 

Avant 
 

 
Après 

Par l’intermédiaire de notre journal les 
Oustois remercient  la municipalité qui 
œuvre pour la restauration et l’entretien 
des édifices religieux, parfois malgré les 
difficultés, car rappelons-le à Oust nous 
avons deux églises et une chapelle. 
Remercions également la personne qui 
a fait un don permettant de prendre en 
charge  la rénovation de la statue de la 
Vierge.    Merci aussi à Guillaume Faup, 
jeune artisan peintre d’Oust, qui a rendu 
avec célérité, à Notre Dame du 
POUECH   son rayonnement sur le vil-
lage et ses alentours. 

GT 

Un nouvel orgue 
dans le Couserans 
 

Trois claviers, 912 tuyaux pour 16 jeux, 
de la Subbass 16’ au Super Octav 2’; 
un nouvel orgue arrive dans le Couse-
rans. Complément idéal des orgues de 
St Lizier et de St-Girons, cet instrument 
de 1979 est démonté et rangé dans des 
boites à Monaco, en attendant son 
transfert. Il permettra de jouer un large 
répertoire. 
 
A l’occasion d’offices religieux ou de 
concerts, de nombreux mélomanes ont 
déjà pu apprécier l’organiste Vera Zve-
guintseva. Elle prépare l’enregistrement 
des œuvres de Marc Giacone, composi-
teur monégasque à l’origine de ce pro-
jet. Des créations mondiales sont pro-
grammées, sûrement chez nous.  Elle 

se produit, en effet, souvent dans le 
Couserans, notamment avec Nicole 
Rieu, la chorale Voces intimae de 
Christian Pariot, Ron Skins - le très ré-
puté recorder player anglais- , le ténor 
Loïc Geffray des BeBop, Delphine Ca-
nal et d’autres artistes. De beaux festi-
vals en perspective avec ce nouvel or-
gue, donc… 
Cet instrument permettra aussi de for-
mer notre jeunesse, d’organiser des 
master-classes., etc. Chaque été, des 
musiciens professionnels ou amateurs 
souhaitent se perfectionner. Quoi de 
mieux à leur proposer que le cadre en-
chanteur du Couserans ! 
 
Il reste encore vingt mille euros à trou-
ver pour que cet orgue soit chez nous. 
La Fondation du patrimoine et l’associa-
tion « Les orgues du Haut-Salat » unis-
sent maintenant leurs efforts pour que 
cette ambition devienne réalité. Une 
souscription est lancée à cet effet. A 
suivre… 

Frédéric  Malaval 



Vic d’Oust 

Si l’on ne vous reçoit pas, si l’on n’écoute pas vos paroles, au moment de sortir de  
cette maison ou de cette ville, vous secouerez la poussière de vos pieds. (Mt 10 .14) 
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Secteur Haut-Couserans 

Que se passe-t-il ? 
1er Juin 2018,  après plusieurs jours de 

pluie, le ciel est 
bleu avec seule-
ment quelques 
nuages. 

Un drone ? 
 

Une voiture rouge, à l’inté-
rieur un imperméable rou-
ge ? 
Dans l’imperméable rouge 
une très belle jeune femme. 

 
Une caméra, un micro, un 
e n r e g i s t r e u r ,  u n e 
script .. ? 
 
Une nouvelle série télévi-
sée… ? 
 
Mais ou est donc la vedet-
te ? 
 
J’enquête : Je salue, deux 
trois petites questions, 
j’écoute, je prends discrè-

tement quelques 
photos.  
Oui, Oui, c’est bien 
Notre Dame de 
Vic. Mademoiselle 
Pauline Chabous-
sou m’informe que 
Notre Dame de Vic 
passera à la télévi-

sion, sur Fr2,  dans l’émission ‘’Des 
racines et des ailes’’ et ceci en début 
d’automne. 
Après le musée des colporteurs de 
Soueix, émission du mois d’avril ‘’la 
carte au trésor’’, reconnaissance oblige, 
envers notre exceptionnel patrimoine, 
dont notre très belle église de Vic 
d’Oust, à l’initiative de mademoiselle 
Pauline Chabaussou, Directrice du Pa-
trimoine, Conservatrice des antiquités 
et des objets d’art de l’Ariège. 
Merci  à vous Pauline pour votre  affec-
tueux attachement à Notre Dame de 
Vic. 

GT 

Soueix 
Connaissez-vous  

notre belle Eglise de 
Soueix ? 

 Ses quatre grands vitraux nous présen-
tent les quatre Evangélistes : Luc, Jean, 

Marc et Matthieu et pourraient illustrer 
parfaitement cette page de notre livre 
de catéchisme « Jésus mon Ami » : 

 LUC : C’était un médecin qui 
habitait Antioche en Syrie. Devenu 
chrétien, il a suivi l’apôtre Paul, au 
cours  de ses voyages à travers  l’Empi-
re Romain. Luc s’est informé avec soin 
sur la vie de Marie, mère de Jésus. Il 
nous raconte en détail, l’enfance du 
Seigneur. 

 Un jeune taureau est le signe 
de Luc. (C’est l’animal qu’on immolait 
en sacrifice au Temple de Jérusalem). 

JEAN : Il était le plus jeune des 
Apôtres et le confident de Jésus. 

L’aigle est le signe de  Jean, 
parce que l’aigle regarde sans crainte le 
soleil. Dès les premières lignes de son 
évangile, Jean nous parle de Jésus, 
lumière née de la lumière. 

 

MARC : Il était le compagnon 
de l’Apôtre Pierre. Il l’a suivi jusqu’à 
Rome. 

 Un lion est le signe de Marc, 
car Marc commence son évangile en 
présentant Jean-Baptiste comme une 
voix qui rugit dans le désert. 

 

MATTHIEU : Il était douanier à 
Capharnaüm, en Galilée. Un jour, Jésus 
l’invita à le suivre. Mathieu laissa  tout 
pour suivre Jésus. 

Un ange à visage d’homme et 
qui porte un message, c’est le signe de 
Matthieu, car Matthieu commence son 
évangile par l’annonce que Jésus, Fils 
de Dieu, a pris un corps pour vivre au 
milieu des hommes. 

 
Amélie, Louisa, Marie 
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Messes dans le Couserans cet été 
 9h30 10 h 00 10 h 30 11 h 00 18h 

Juillet 

Sam 7     Aleu / St Valier 

Dim 8 
Aubert 
(fête) 

Galey (fête) 
Lacave (fête) 

St Girons Rimont / Aulus  

Sam 14     
Lacourt (fête) / St Valier / Prat /  

 

Dim 15 
Luzenac / 
St Lizier 

Castillon 
St Girons /  

Lescure 
Seix / Moures 

Montardit (fête) 
 

Sam 21   Aucazein (fête)  St Valier / ND de la Goutte 

Dim 22 

St Lizier  
Pouech de 

Moulis 

St Jean du 
Castillonais 

Prat (fête) 
St Girons 

Baliard (fête) 
Massat 

Sentenac d’Oust (fête) 

Sam 28     Lédar / Eycheil /  ND de la Goutte / Prat 

Dim 29 
 Alos   

St Lizier 
Engomer 

(fête)  

Aubert  
(carrière) 

 

Le Port (fête) 
Soulan 

Castelnau-Durban 
Couflens 

Août 

Sam 4    
Cominac (fête)  

Aulus (fête) 

Cescau (fête) / Mercenac (fête)/  
ND de la Goutte 

 

Dim 5  St Lizier 
ND de l’Isard  

Rimont 
 

Seix (fête) / Saint-Girons 
 

Mer 8    Biert (fête)  

Ven 10    
Portet d’Aspet (fête) 
Chapelle St Martin  

à Massat 
Augirein  

Sam 11    La Rivière d’Ercé 
ND de la Goutte / Agert (fête) /  

St Valier / St Lizier d’Ustou (fête) 

Dim 12 
St Girons 
St Lizier 

 
Prat  

Massat (fête) 

Soulan (fête) 
Antras (fête) 

 

Rogalle (fête) 
Calvaire de Galey (15h) 

Mar 14   Liers (fête)  
Aulus / Capvert  

Orgibet (fête) / Prat 

Mer 15 
Luzenac 
St Lizier 

Sentein (fête)   
Ayet (fête) 

St Girons 

Rivèrenert (fête)  
Alos (fête)  
Ercé (fête)  

Tourtouse (11h15) 

Vic d’Oust (fête) / Rieuprégon 

Jeu 16   
Aulignac 

(pélerinage) 
La Rivière d’Alos 

(fête) 
 

Sam 18    
Fabas (fête) 

 
Ledar /  Lacourt / La Bastide (fête) 

ND de la Goutte / 18h30 Bonac (fête)  

Dim 19 Pouech 
St Lizier  

St Lary (fête)   
Castillon (fête) 

St Girons 
Aleu (fête) 

Caumont (fête) 11h30 
Serac d’Ustou 

Sam 25     
St Valier (fête) 

Massat 

Dim 26 9h30 Alos 
St Lizier (fête)
Arrien (fête)   

Prat 
Eycheil (fête)  

 
 

Oust (fête) 17h30 
 

Sam 

1/09 
    

St Valier / Lacourt / Prat 
 

Dim 

2/09 
Montégut  St Girons Biert 

Soueix  
Audressein (pèlerinage) à 16 h  


